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LA SITUATION EN ALLEMAGNE EST TOUJOURS INQUIETANTE jijgggf gjjj|ip|J ,.
Le spartakisme triomphe de ratifier le trai I d

en Prusse rhénane et I® renvoie à i. 1
»

Washington, 20 mars. — Le SélIl dispose d'une armée de 100,000 hommes avec de l'artillerie r-H*'r '

tenant la réserve républicaine n'i

pondant en ce qui concerne les interven¬
tions plutôt abusives de la C. G. T.; mais
il y a quelquefois loin de la théorie à la
pratique. Celle-ci est le pus souvent subor¬
donnée à des circonstances spéciales, à des
considérations de tactique, à des contin¬
gences de fait dont un gouvernement est
obligé de tenir compte, sous peine de com¬
promettre la cause môme qu'il veut servir.
Il y a quelques années, alors que la

C. G. T. s'essayait au rôle révolutionnaire
qui l'a rendue célèbre et, au mépris de la
loi, transformait en foyers d'agitation les
Bourses du travail créées pour le dévelop¬
pement et la garantie de l'indépendance
professionnelle, il était possible de prendre
vis-à-vis de ce groupement l'attitude hau¬
taine et intransigeante que réclame M.
Monpeyrat et de le faire l'entrer dans l'or¬
dre au moyen de mesures coercitives dont
je me rappelle avoir, icd-même, démontré
la.nécessité.
C'est par un angle tout différent qu'il faut

aujourd'hui envisager le problème.
La Confédération générale du travail a

grandi. Ell^est devenue une institution qui
englobe des milliers d'ouvriers répartis
sur tout le territoire et représente une Im¬
portante force sociale- J'ajoute — dût ceci
paraître un paradoxe, mais tout est relatif
— qu'elle s'est assagie dans ses manifes¬
tations, qu'au regard des agitateurs de
profession, les chefs des Syndicats appa¬
raissent comme l'élément modéré cie l'or¬
ganisation ouvrière. C'est parce qu'elle se
sent débordée par les meneurs extrémistes
que la C. G. T. essaie de regagner le ter¬
rain perdu, s'emploie à faire ainsi son pro¬
gramme de révolution, entreprend une
campagne contre le projet de loi sur l'arbi¬
trage obligatoire, cherehe à ne pas laisser
échapper l'influence que lui disputent ses
adversaires anarchistes.
Au lieu de faire le jeu de ces derniers en

rejetant violemment vers eux les éléments
relativement raisonnables de la C. G. T.,
le gouvernement est bien inspiré quand il
reçoit leurs délégations, non pas pour s'ins¬
pirer de leurs avis, pour obéir à leurs in¬
jonctions, mais pour discuter avec elles,
pour leur exposer les raisons de ses pro¬
pres décisions, pour leur enlever le..droit
de les dénaturer auprès des masses tropcrédules que la G. G. T. entraîne dans son
giron. Le gouvernement est bien inspirésurtout lorsque, prenant ce qu'il y a de lé¬
gitime dans les revendications ouvrières,il affranchit les travailleurs sérieux de la
tutelle révolutionnaire en leur garantissant
l'exercice professionnel du droit syndicalfortifié par la capacité civile, en réglant parl'arbitrage les conflits du capital et du tra¬
vail, en creusant, par son esprit de conci¬liation, le fossé qu'il faut laisser infran¬
chissable entre les ouvriers français et les
agents du bolchevisme.

De la lettre qui précède, je retiens donc
exclusivement l'adhésion formelle apportéeau principe d'une organisation de résis¬
tance éventuelle aux effets de la grève parles partisans de l'ordre et de la paix dansl'union sociale.
Les conflits qui se succèdent et se multi¬

plient sous l'action des meneurs extrémis¬tes qui exploitent criminellement nos diffi¬
cultés économiques, rendent cette organi¬sation chaque jour plus indispensable etplus urgente. On m'interroge de divers cô¬tés sur les moyens de grouper efficacementles concours et d'utiliser les bonnes volon¬tés.
Le plus simple et le plus pratique, â monavis, serait d'abord de ne pas s'abandon¬

ner aux formalités administratives, maïsde faire appel aux libres initiatives des
citoyens, de se concerter entre gens péné¬trés de la nécessité do cette résistance à
l'agitation, de créer des groupements, d'é¬tablir des classifications selon les aptitu¬des, d'avoir des cadres tout prêts pour
que, à un jour donné, une armée do volon¬taires dressés ad hoc, soit en mesure de
remplacer au pied levé dans la plupart desservices ^publics les grévistes défaillants.
Je crois que ce serait-à, contre la grèveet ses conséquences, la mesure préventivela plus utile et la plus efficace.

Ferdinand REAL.

Des nombreuses lettres que m'ont values
mes récentes observations sur ce sujet, je
ittëlache la suivante :

Bayonne, 11 mars 1920. •

Monsieur Ferdinand Réal,
« petite Girunde », Bordeaux.

Monsieur,
Je viens de lire votre article intitulé « Ren¬

seignements à retenir et à utiliser».
Vous venez d'exprimer publiquement ce que

fie nombreux citoyens pensent tout bas.
Oui, vous avez mille fois raison. Le gouver¬

nement trouvera en France, même parmi la
classe ouvrière, de nombreux partisans de l'or¬
dre et de la paix, qui veulent le relèvement de
la patrie par le travail et 1 union de tous.
Mais il faut que le gouvernement veuille et

sache se servir de ces bonnes volontés. Il peut•trouver la l'arme la pfhs efficace pour lutter
contre les meneurs de la révolution sociale et
les promoteurs de la dictature du prolétariatT ou bolchevisme.
Lorsque tous les anciens combattants se tien¬

dront volontairement a la disposition de l'au¬
torité militaire en cas de troubles, lorsque tousles citoyens qui ne veulent pas des horreurs
du bolchevisme mais désirent le travail dans
la paix, se tiendront à la disposition des au¬
torités civiles pour remplir tous emplois qu'onleur assignera, les disciples de Lenine et de
ïrolsky y regarderont à deuk lois avant de
déclancher une guerre civile qui $e retourneraitfatalement contre eux.
Et puis le gouvernement, fort de sentir der-

i rière fui la grande majorité de la nation, unie
' et décidée, pourra ne plus accepter les compro¬missions révoltantes qu'on lui impose en ce

moment.
Comment, dans le même numéro où a paruvotre article, on peut lire sous le titré : «Le

projet gouvernemental d'arbitrage obligatoire »,
a la rubrique « la C. G. T. proteste- contre le
projet de loi», on peut lire, dis-je, qu'une dé¬
légation confédérale s'est rendue auprès duministre du travail et du chef du gouverne¬
ment pour faire entendre une première protes¬tation contre le dépôt du projet de loi. (LaG. G. T. voit dans cette loi une mesure de

^- répression contre la classe ouvrière-qu'elle ne
saurait tolérer.)
Ce qui est une insanité intolérable, c'est la

prétention de la C. G. ï-
Est-ce que nous n'avons pas le suffrage uni¬versel en France? Est-ce que le bulletin de

vote d'un ouvrier n'a pas autant de valeur quele bulletin de n'importe quel autre Français ?Est-ce que les députés ne sont, pas les repré¬sentants officiels et attitrés au Parlement des
(ouvriers comme des autres Français
A quoi rime alors et de quel droit la démar¬

che de la C. G. ï. ?
Non, mais qui gouverne la France? Est-ce le

gouvernement et le Parlement, ou bien est-ce
,, la C. G. ï. ?

Sommes-nous en République ou bien à la
Cour du roi Pétaud?
Nous commençons à trouver que le gouver¬

nement fait preuve de trop de faiblesse en ac¬
ceptant les observations de ces messieurs de
1a, C. G. T. Lorsque ces délégués se sont pré¬
sentés, le ministre aurait dû les mettre à la
porte en leur disant de s'adresser à leurs dé¬
putés.
Efe bien ! c'est pour permettre au gouverne¬

ment de mettre chacun à sa place, d'aviser no¬
tamment la C. G. T. d'avoir à s'occuper de
questions ouvrières uniquement, que nous dési-

•f rons tous voir se créer l'armée des amis du
travail dans l'ordre et la paix, l'armée volon¬
taire et nationale antibolcheviste.
Que ceux qui. sont qualifiés pour prendre les

initiatives se mettent à l'œuvre. Ils seront les
bienfaiteurs de ce pays, qui ne demande qu'à
travailler, relever sés ruines et panser ses
plaies.
N'attendez pas qu'il soit trop tard; qu'un

mouvement préparé de longue main, grâce à
la faiblesse du gouvernement, ne nous trouve
désarmés, ou plutôt non organisés. Songez
au sort des grandes villes, où la lie de la po¬
pulation, toujours irête à profiter d'un dësor-

♦-dre,, ajouterait ses méfaits et ses crimes à ceux
* des révolutionnaires.

Il n'y a pas de temps à perdre. Il ne s'agit
pas d'une provocation, mais d'une simple me-
sure-de prudence imposée par l'audace de ceux
qui n'ont pas honte de s'appeler des « bolche¬
viks» et qui préparent ouvertement la dicta¬
ture d'un soi-disant prolétariat,, en réalité des
énergumènes malfaisants et très dangereux.
Veuillez agréer, Monsieur, mes bien sincères

Salutations.
J. MONPEYRAT,

53 ans. ancien ouvrier, engage volontaire
de la grande guerre, blessé, croix de

/ guerre, 25;'rue Lormand, Rayonne fBas-
V ses-Pyrénées).

Théoriquement, il n'y à rien à répondre
«feux ob&ervatioijs sévères de mon corres-

Paris, 20 mars. — La situation de l'Alle¬
magne est tcmjowrs très obscure et inquié¬
tante. Il est évident que le gouvernement
d'Ebert lutte contre le, mouvement spar¬
takiste éparpillé dans les différents centres
industriels avec plus de difficultés que con¬
tre la sédition des troupes de la Baltique.
Sans doute, nous annonce-t-on la fin dé la
(I rêve générale à Cassel, Francfort; mais
des combats continuent, notamment à Kiel
et à Berlin, des ouvriers armés veulent
imposer leur gouvernement. C'est pourquoi
le gouvernement d'empire négocie toujours
avec la commission des Syndicats. Il com¬
prend la nécessité de ramener un élat nor¬
mal le plus tût possible, impressionné peut,être par l'attitude de l'Entente, décidée à
boycotter une Allemagne monarchiste com¬
me une Allemagne spartakiste.
Les remaniements ministériels annoncés

ne se sont pas encore produits. Noske de¬
meure jusqu'ici à son poste. Lui, qui a lefront de rejeter sur la démobilisation exi¬
gée par le traité la cause de la sédition
pangermaniste, a certainement sur une
grande partie de l'armée une action que le
gouvernement du Reich utilise pour sa sau.
vegarde. Les mesures militaires se pour¬suivent en effet à Berlin, empêchant l'ex¬
tension du mouvement spartakiste dontl'heure serait passée, quoique nous assis¬
tions à quelques actes de « reprise indivi-viduelle ».

Mais si le mouvement spartakiste pa¬rait en suspens à Berlin, il semble avoir
triomphé à Essen, où l'on avait pourtantannoncé une reprise du travail des mi¬
neurs. La République des Soviets y seraitproclamée et disposerait d'une armée de
100,000 hommes. Cette armée aurait occu¬
pé les principales villes industrielles de la
région, forçant même les postes belges àse replier sur la rive gauche du Rhin.En somme, tant que le gouvernement lé¬gal, appuyé sur l'Assemblée nationale, nesera pas le maître incontesté de la situa¬
tion, les alliés devront exercer la plusétroite vigilance.

clamèrent chaleureuisement le roi, qui laissaà leur intention une somme de 1,000 francsM. Philippart a fait également, un don:-
aux petites sœurs des pauvres, et ceux-ci'
après avoir crié de toutes leurs forces:
« Viva el rey ! » firent entendre des cris éga¬lement nourris de : « Vive Monsieur le'Maire ! »

La République des Soviets
triomphe à Essen

Aix-la-Chapelle, via Bruxelles, 20 mars (10heures du matin). — La république des so¬viets est proclaméq à Essen. L'armée spar¬takiste est portée de 75,000 à 100,000 hommeset dispose de canons de 77, d'autos blindées
Dans la journée du 19, lissen, Mulhein,Oberhausen, Elberfeld et Kettwig sont tom¬bées aux mains des spartakistes. Les trou-

pes gouvernementales, trop peu nombreusesont été battues et forcées de se retirer. Une
partie de ces troupes s'est réfugiée en zoned'occupation britannique, où elle a été dé¬sarmée.
Dans la nuit du 19 au 20, Dusseldorf esttombée aux mains des spartakistes; les trou¬

pes gouvernementales ont évacué cette lo¬calité sans combat. Les postes belges, quise trouvaient sur la rive droite du Rhin, sesont repliées sur la rive gauche sans avoirété inquiétées. Toutes les mesures de pré¬caution sont prises aux ponts du Rhin pours'opposer aux tentatives éventuelles des
spartakistes contre ces fonts.
On s'attend à l'occupation procha'ne deDnisbourg par les spartakistes.
N. B. — Les villes où le spartakisme se¬rait triomphant comptent parmi les plusimportantes de la Prusse rhénane Essen

a 300,000 habitants; Dusseldorf, 360,000; 1fuis-bourg, 227,000; Mulheim, 115,000; Ober¬hausen, 95,000; Elberfeld, 172,000.

Berlin militairement occupe
Berlin, via Berne, 20 mars. — A Berlin,les troupes ont reçu à nouveau l'ordre de

se tenir prêtes.
Les rues sont plongées dans l'obscurité,les conduites d'eau ne fonctionnent plus

qu'à de courts intervalles. Lé gaz manque
complètement, mais la lumière électriquefonctionne de nouveau. Des fils de fer bar¬
belés sont tendus au croisement des rues
importantes. Il n'y a pas de troupes dans
les' rues.

Fin des grèves générales
Berlin (via Londres), 20 mars. — La grèveà Cassel et à Francfort est terminée.

Les spartakistes ne dominent
pas Berlin

Berlin, via Berne, 30 mars. — Une agita¬tion considérable règne dans Berlin. Dans
le nord, les spartakistes pillent les maga¬
sins, arrêtent les voitures, en font descen¬
dre les occupants et commettent d'autres

Un article de M, Winston Churchill
Londres, 20 mars. — M. Winston Churchill

se déclare partisan, dans un article publié par
1' « Evenin g News», du programme de politi¬
que intérieure esquisse jeudi par M. Lloyd
George. M. Winston Churchill déclare que les
divergences qui séparent les conservateurs des
libéraux ne sont pas telles que ceux-ci ne puis¬
sent unir leurs farces contre le communisme
qui se donne le nom de parti ouvrier, quoique
la grande majorité des travailleurs soit hostile
uux idées qu'il représente.

Discours de M. Bcnar Law
Londres, 20 mars. — M. Bouta1 Law, chef de

la fraction conservatrice de la majorité gou¬
vernementale, a prononcé vendredi après-midi,,à Worlhing, dans le comté de Susscx, uni !
grand discours politique dans lequel il a fait ;siens tous les arguments mis en avant hier i
par M. Lloyd George, au nom de la fraction j
libérale, sur la nécessité de continuer pour |1 avenir l'union des partis.

« Les problèmes d'après-guerre que le gou¬
vernement est appelé à résoudre, dit M. Bonar
Law, sont aussi importants que ceux auxquels
on avait à faire face avant l'armistice, et.ces
problèmes ne peuvent être résolus dp façon sa¬
tisfaisante que par l'union des partis.

» On parle beaucoup d'une fusion des deux
partis. 11 s'agit d'autre chose. Au sc.in du gou-
vernement, les représentants des deux partis
travaillent sans se soucier des différentes doc- J
trines. H en est de même au. Parlement, où io \
programme commun librement adopté les unit.
Mais la situation est différente dans les cir-
eonscriptions où les organisations des partiscontinuent à vivre une existence séparée. le
crois qu'il est indispensable que la coalition
actuelle continue. Mais pour cela il sera néces¬saire que l'unification réalisée ou sein du Par¬
lement le soit également dans les circonscrip¬tions électorales. Là est toute la question.»

La guerre est commencée
entre les socialistes et M. Lloyd George
Londres, 20 mars. — M. Adamson, pré¬sident du groupe du parti ouvrier à la

Chambre des communes, estime que le der¬nier discours d,e M. Lloyd George oonstitueun appel à la guerre des classes.
M. Arthur Henderson, ancien ministre du

travail, et l'un des dirigeants du parti ou¬vrier, a déclaré que M. Lloyd George adres¬se au parti ouvrier une déclaration dé
guerre. Le parti ouvrier relève le gant. Ilva lancer non seulement aux organisa¬tions ouvrières, mais encore à quiconqueest de cœur avec elles, un appel de fonds
en prévision de la lutte à subir aux pro¬chaines élections générales, il demandera2 millions de shillings, afin de mettre lesélecteurs à même de faire leur choix entre
ta politique du parti ouvrier et celle de M.
Lloyd George.
MM. James Sexton et Clypes, députés tra¬

vaillistes, protestent contre le reproche de
bolchevisme, annoncent leur victoire aux
prochaines élections et prédisent une vio-' tente lutte de classes en réponse à la politique de M. Lloyd George.

Revue de la presseMadame l'inspectrice
On demandait un jour à l'un rde nos con¬

frères : a Que pensez-vous du féminis-
.aie?» Il répondit simplement ; « Ça dé-

y pend des femmes... » Évidemment. Toutes
ne sont pas appelées et élues, comme la
noble représentante du sexe naguère fai¬
ble à la Chqmbre des communes, ou com¬
me les Américaines qui siègent çà et là
dans les Assemblées de leur Etat. Il y a
d'autres formes que le mandat politique
pour l'activité féminine. Et l'Amérique
dont lé sens pratique n'a pas été oblitéré
par la guerre, quoi qiion en dise, a
trouvé aux aptitudes de notre associée un
emploi dont la création comble une lacune.

t A Cincinnati. Mrs Jones vient d'être
nommée inspectrice des casseroles. Enten-
dez bien qu'il s'agit non des casseroles pri¬
vées, mais de celles où se décide le sort
alimentaire du public, 'du matériel des hô¬
tels et restaurants. L'autorité municipale a
été frappée de ce fait qu'il y avait des ins¬
pectrices pour contrôler l'enseignement et
la morale dans les écoles, ainsi que l'hy¬
giène, tandis que l'alimentation était aban¬
donnée à la discrétion professionnelle des
traiteurs. L'arsenal des cuisines publiques
doit s'ouvrir à la lumière et au contrôle.
\ Les magistrats de la cité auront le souci

de défendre contre les microbes celui qui
ne peut lui-même se préserver des maléfi¬
ces.

L'inspection de Mrs Jones ne sera point
■une sinécure. S'assurer de la propreté des
casseroles, de la qualité des mets, de. la
tenue générale des « harnois de gueule »,
c'est une redoutable et belle mission. D'au¬
tant que l'on annonce la création à Cincin¬
nati d'un restaurant monstre pouvant con¬
tenir q.ooo tables de quatre dîneurs cha¬
cune,■ de onze heures du matin à trois heu¬
res du soir, de six heures à deux heures du

V matin, quinze orchestres y joueront simul-
< tanément; il couvrira une superficie de

trois acres, comptera 4,000 garçons de
salle, grooms, ouvreurs de portières, etc.;
800 cuisiniers; le « chef » suprême, un
Français, bien entendu, sera payé -8,000
dollars, ce qui, au cours actuel, équivaut
à près de 120,000 francs. Si Mmù l'Inspec¬
trice touche seulement la moitié; de ces ho¬
noraires, elle s'estimera bien heureuse.
Eh bien ! gageons que si l'on offrait à

quelques-unes de nos féministes notables
jC l'emploi de Mrs Jones à Paris ou dans une

grande ville de province, elles feraient la
moue... Elles jugeraient, dans le jardin
secret de leur âme, que cette surveillance
des cuisines est un métier de a cassero-

La leçon d'Allemagne
C'est un crime et une sottise, dit la Victoire

(M. Gustave Hervé), de raconter en ce momentà nos ouvriers, que la grève générale a cettepuissance irrésistible, en cette heure où tantde jeunes cervelles sont en fermentation :
« Mais nos Cachin, nos Longuet et tous lesPaul-Louis qui, dans les feuilles de sacristie de

l'Eglise unifiée vident le crâne à nos ouvriers
français, se montent le cou à eux-mêmes ou
montent le cou à leurs ouailles en racontant
que c'est la toute-puissance de la grève géné¬rale qui a sauvé la République.

» Allons donc !
» Ce qui a tué Kapp et Luttwilz, ce n'est pasla grève générale, c'est le lâchage général dontils ont été victimes; c'est qu'ils ont été lâchés

par tous les partis organisés, y compris les par¬tis de droite, par la plus grande partie de l'ar¬
mée, par toute la bourgeoisie, par tous les
paysans.

» Si les spartakistes font la bête, ils verront
ce que vaut la grève générale comme moyenrévolutionnaire. »

Nouvelle politique à adopter envers

La Confédération nationale ]
du travai! contre la C. G. T. 1

mineurs
1. Docte Gourdon, directeur de l'Ecole. —

i. M. Quinonès de Léon, ambassadeur.
D'Armau de Pouydraguin

M. Philippart, maire.
5. Le professeur Moure.
- 7. M. Arnant, préfet.

LES MINEURS DE LA LDIRE
Paris, 20 mars. — Vendredi après-midi, M.Yves Le Trocquer, ministre des travaux pu¬blics; M. Jourdain, ministre du travail, et M.Burrel, sous-secrélaire d'Etat aux mines, ontreçu successivement au ministère des travauxpublics les délégués patronaux et les déléguésouvriers des mines de la Loire. Les «déléguésouvriers ont maintenu lés revendications qu'ilsavaient formulées antérieurement à la déclara¬tion de grève. L'écart entre les demandes ou¬vrières et patronales est de 0 fr. 60 par jour.L'accord ne pouvant ainsi se faire directe¬ment entre les délégations patronales et ou¬

vrières, les ministres ont offert leur arbitrage,ainsi d'ailleurs qu'ils l'avaient fait dès mer¬
credi dernier, antérieurement à la cessation dutravail. Les délégués patronaux ont confirmél'acceptation qu'ils avaient donnée à la pro-psition antérieure d'arbitrage; les délégués ou¬vriers ont fait savoir qu'ils devaient en référerà leurs mandants.
LES SYNDICATS REFUSENT

D'ENTRETENIR LES MINES
Saint-Etienne, 19 mars. — La grève desfnineurs continue dans un calme absolu.Lès syndicats refusent catégoriquement le

personnel nécessaire à î'entretieh des
mines.

L'ARBITRAGE MINISTERIEL
EST MAL ACCUEILLI PAR LES MINEURS

DU NORD

Béthune, 20 mars. — L'arbitrage ministériela été communiqué partout aux mineurs engrève. Il semble que la sentence soit en géné¬ral mal accueillie par les intéressés. Aujour¬d'hui, au cours des réunions qui auront lieu,les militants demanderont aux ouvriers de re¬prendre le travail lundi.

Guerre imminente entre le Pérou
et la Bolivie

Buenos-Ayres, 19 mars. — À la suite do ma¬nifestations hostiles dont le consulat du Péroufut récemment l'objet à La Paz, la situation estdevenue très tendue entre le Pérou et la Boli¬vie. La mobilisation aurait été décrétée en Bo¬livie et dés troupes boliviennes se prépare¬raient à envahir la partie sud du Pérou.
UNE NOTE COMMINATOIRE DU PEROU

A LA BOLIVIE
Lima, 19 mars. — Le gouvernement péru¬vien a envoyé une note très énergique à laBolivie demandant des explications sur lesincidents survenus à La Paz,

Photo Panajou
Paris, 19 mars. — Devant l'attitude pro¬vocatrice de la C. G. T., qui organise une

série de meetings dimanche dans toutes les
grandes villes pour appeler les ouvriers à
la défense de ses doctrines, la Confédéra¬
tion nationale du travail élève une vigou¬
reuse protestation. Elle fait placarder dans
tous les centres importants une langue affi ,cho où elle rappelle que la C. G. T. ne re¬
présente pas les masses populaires :
A en croire un manifeste qui est un mo¬

nument d'insolence, si la C. G. T. n'obtient
pas satisfaction, c'est-à-dire si le gouverne¬
ment ne capitule pas devant le Soviet, lagrève générale va être proclamée dans tou¬
te la France.
Ce serait une infamie si ce n'était une

fanfaronnade !
Les promoteurs de cet attentat de lèse-

patrie ont le « culot » de prétendre quetoute la classe ouvrière adhère à ce qu'ilsosent appeler des « revendications socia¬
les », et qu'elle est prête à les appuyer
par l'action.
C'est un mensonge !

Nous, soussignés, qui sommes de vrais
Ouvriers, après avoir été presque tous de
vrais combattants, et qui, nous aussi, au¬
tant et même plus que d'autres, pouvons
nous flatter d'être des travailleurs conscients
et organisés et de représenter toutes les
professions, nous protestons de toutes nos
forces.

Le Manifeste réclame le droit au travail
nécessaire, que limite « cette désastreuse
loi de huit heures » ; demande l'arbitrage,
« frein des grèves à jet continu » et revendique
la capacité civile pour les Syndicats. .

Nous voulons que justice so * faite, ajoute
l'appel, des mauvais Français, déserteurs
ou rebelles, qui refusaient l'obéissance et
trahissaient leurs devoirs pendant que leurs
frères se faisaient casser la figure, et que,
si dans ce pays généreux l'indulgence et
la pitié ne perdent jamais lev s droits,
elles doivent aller non pas aux complices
des bolcheviks à la remarque de l'ennemi,
non pas aux politiciens félons, mais aux
malheureux égarés par les prédications dé¬
faitistes dont la Confédération générale du
travail fut précisément a réceptacle.
L'affiche se termine par un appel à l'u¬nion contre le bolchevisme. Elle est signéede plus de cent îr r.t> représentant plusde trente Syndicats différents métiers

ouvriers.

La Chambre en finit
avec le naufrage de 1'"Afrique

Far 515 voix contre 0 elle accorde sa confiance au gouvernement

FEUILLETON DR LA PETITE GIROS'Obdu 21 mars 1920 blessure de Lucrezia était plus douloureuse
que grave et ne nécessitait que quelquespansements et un repos momentané, elle puts'habiller avec des vêtements appartenant
à Bianca, et, le jour même, le prince, ayantréuni tous les gens de sa maiison, leur pré¬senta la veuve de Lodovico d'Arezzo, son
fils.
Il ne crut pas devoir donner d'explication

sur la façon étrange dont Lucrezia s'était
introduite* dans son palais sous le costume
d'un page au service de celui qui avait volé
le nom de d'Arezzo, et qui s'étaiit enfui com¬
me un malfaiteur.
Personne a'ailleurs, même parmi les plus

ihtitnes, n'osa questionner le prince., et oe nest
que loin de sa présence que les courtisans
purent échanger quelques réflexions sur ce qui
se passait de mystérieux dans le palais d A-
rezzo.
Dans l'après-midi, comme le prince était en

compagnie de Lucrezia et de Bianca, qui tai¬
saient des projets d'avenir, un page se pré¬
senta, annonçant que messire Machiavel solli¬
citait l'honneur d'un entretien et desarait en
même temps avoir par Bianca des nouvellesde son page Luigi Sponti, qui, deux jours au¬
paravant, l'avait quitté pour s'élancer a la
poursuite d'un scélérat.

B. Machiavel, n'ayant pas revu le pagÇ, étaitinquiet et désirait savoir s'il no lui était point
arrivé malheur.

. '—Par ma foi, gronda le prince d'Arezzo,messire Machiavel a bien grand souci desgens, de ma maison, et tant d'attention ressem¬ble a de l'indiscrétion. J'ai bien envie de ren¬voyer cet écrivain à ses manuscrits.
Gardez-vous-en bien, mon père, dit Bian¬ca. Ne savez-vous pas que Machiavel est dansles bonnes grâces de Sa Sainteté et,

ter à des pièces de théâtre phi s ou moins
légères...

— Pardon, dit Machiavel, ma pièoe n'est
pas une bouffonnerie; on la considère com¬
me un chef-d'œuvre, et,le pape lui-même,
qui s'y connaît, a insisté pour que cette
pièce soit représentée devant lui, honneur
qui s'adresse non â l'homme politique,mais à l'écrivain.
— Mettons que votre pièce est un chef-

d'œuvre, mais vous devez comprendre, puis¬
que vous savez ce qui s'est passé, que manièce et moi n'avons pas l'humeur assez
joyeuse pour aller nous divertir au châ¬
teau Saint-Ange en compagnie de beaux
seigneurs et de belles dames, pour qui la
vie est une suite de plaisirs ininterrom¬
pus...

— Monseigneur, ce n'est point pour vous
divertir que le pape vous convie à cette
cér-émonie, c'est parce que votre présence,
commie celle de tous les chefs de la no¬
blesse, est nécessaire à cette manifestation
publique de l'esprit, en présence des dan¬
gers qui nous menacent...

— Mon père, poursuivit Bianca, messirg
Machiavel a raison... Nous devons faire abs
traction de notre douleur en ces tristes cir-
constances où la patrie est «n danger, eimontrer que le péril ne nous effraie pas.
— En vérité, dit Machiavel, je ne pouvais

prendre pour plaider ma cau-se et celle do
Sa Sainteté un meilleur avocat Que Votre
Seigneurie à présent réfléchisse, -et décide
es qu'il lui convient de faire.
Le prince, hésitant, se tourna vers Lu¬crezia.
— Que pansez-vous ? questioima-t-il.
Lucrezia Tépondift :
— Bianca a ratoonp -vous --voos---cie?ez -à

Grand Roman historique inédit
de Robert FLORIGNI et Charles VAYRE

TROISIEME PARTIE

CHAPITRE XI

Machiavel oublie ses principes
(Suite)

— Mfcmi père, il n'y a pas de doute à avoir.Il faut que, sur-le-champ, Lucrezia soit re¬
connue par vous comme étant de votre fa- I
mille et prenne place dans cette maison au I
titre de femme légitime de Lodovico d'Arez¬
zo, puisque c'est la mort seule qui a empê-»cité votre fils de tenir la promesse qu'il avait
farte à Lucrezia lorsqu'il l'avait séduite.
Le prince d'Arezzo n'hésita plus.
Ge que lui conseillait Bianca cadrait trop

*.vec son secret désir. Aussi le lendemain
matin, dès qu'il revit Lucrezia, qu'il, appe¬
lait déjà «mon enfant», lui fit-il pari, delà
décision qu'il venait de prendre. Comme la ■



secours au Vesrdon et à Royan. (Applau-
sements.j
M. Laurahw remercie les ministres <4e,:

s déclarations.
M. Goude, retenant à' la charge, dit gue
Rio a pris J-a défense des Compagnies
ritimes comrnip il ne l'avait jamais en¬
fin faire dans cette Chambre.
M. Léon Daudet : C'est «rue c'est bien chan-

"

! Malvy et Caillaux ne sont plus là I (Ex-
mations et bruit à l'extrême gauche.)
M. Goude n'admet pas qu'on abrite la res¬

ponsabilité des Chargeurs derrière l'héroïs¬
me des officiers et des marins. Il s'appuie
sur une lettre du second mécanicien pour
accuser la Compagnie d'avoir forcé le com¬
mandant Le Du à marcher quand meme. 11
dit que la Compagnie compte pour rien la
vie des passagers. (Protestations sur la plu¬
part des bancs.) „ . . .. .

*-1. Tapcnnier (Haute-Savoie, droite) pro-
je contre le battage des socialistes (sic),
'fs applauti isseiSeirts. )

CHEVAUX I Pesage
I 10 fr.

Pelouse
5 fr.

VI0LEH7 IHÇIPEHT
M. Rio monte à la fribune. M PhUbois

(prononce dans le bruit une parole qui ne
{parvient pas aux tribun es.
Si cette parole constitue une calomnie,

-s'écrie le président, je votes Tajppelle à l'or-
<0re.

M. Ybarnegaray : Al. phV-bois a dit :
fiHPassez à la caisse ! » Qu'il s explique !

M. Philbois s'explique. Lon'sque M. Ta-
pbnnler est descendu de la tribvme et qu'on
t'a applaudi, j'ai dit : « Maintenant, il n'y
plus qu'à passer à la caisse 1 » Lorsque

I. Goude a eu établi les responsabilités
Compagnies, j'en ai conclu qu'il y a
les gens qui dépendent des Compagnies;

dolentes protestations à droite. Ou chan-
: « A la porte I » sur l'air des « Lam¬

pions ».)
Le président : La parole est à M. Rid.
M. Rio. répliquant à M. Gonde, déclare
,oir accompli son devoir en défendant les
arins et l'armement, dont les intérêts sont

tés. (Applaudissements.) C'est porar protes-
r contre les calomnies répandues par un
■urnal, calomnies qui font à l'étranger un

. 'and tort à notre marine, que l'orateur in-
'ervient. Ancien officier de marine, M. Rio
léfend l'inspection de la navigation et te
capitaine Le Du. « Nous n'avons pas le droit,
lit-il, de juger la conduite d'un marin dans
e danger. » (Vifs applaudissements.)
M. Rio met la lettre du second mécanicien

'au compte du surmenage. Il explique la
voie d'eau par l'accumulation des escarbil¬
les dans la fosse des machines. Il conclut
en déclarant avoir parlé en toute conscien¬
te. (Vifs applaudissements.)

LES ORDRES PU JOUR
. ta discussion est close.' Le gouvernement

(repousse un ordre du jour de M. Goude flé¬
trissant la Compagnie des Cbargeurs-Réu-
inis, La priorité est refusée à cet ordre du
ijour par 509 voix contre 70.
Lès auteurs des différents ordres du jour
rallient à celui de MM. Rio et amiral

ate, accepté par le ministre, et ainsi
pu :

«La Chambre, rendant hommage à l'hé¬
roïsme du capitaine et de l'équipage de
[' « Afrique », approuve les déclarations du
gouvernement, et, confiante en lui pour or¬
ganiser sur nos côtes un service rationnel
le sauvetage et de sécurité, et repoussant
toute addition... »

Cet ordre du jour est voté par 515$voix
Jpqntre 0. (Applaudissements.)

Lfi POLITIQUE JlftVALE
M. de Kerguezec développe ensuite devant

>rfés banquettes une interpellation sur la po-
ipittque navale de la France. H fait le bilan de
(notre situation en 1914 et pense que sans
,|a flotte anglaise la partie était perdue.

■ L'orateur provoque de vives protestations
en disant que notre flotte n existait pas au
moment de la guerre.
M. Georges Leygues : Elle existait, et elle

l'a bien prouvé. (Vifs applaudissements.)
M. de Kerguezec assure que nous avons

dix sous-marins en état de naviguer et ils
ont été livrés par l'Allemagne, Nous en
avons quarante-quatre autres, auxquels
manquent beaucoup de leurs organes et
que, paraît-il, nous devons détruire. Il est
impossible que nous acceptions pareille
clause. L'orateur abandonne la conception tïve ûaequo
kie la flotte cuirassée II espère que ceux

1-A YIE SPORTIVE

Courses à Saint-Cioud
VENDREDI 19 mars.

Voici les résultats détaillés des épreuves :

PRIX DE LONGPONT (à réclamer), 4,000 fr
2,DOC mètres. — 1er, Artémif (G. Martin), à M.
F Grumetz; 3e, Gtlbertrll (H. Howes), à M
M. Gauthier.
PRIX MORDANT, 6,250 fr., - 1,500 mètres

1er orlvergreeck (O'Neill), à M. W.-K Van-
derbilt; 3e, BotA - Boy (Milton Henry), à M
J.-D. Cohn; 3e, Babania-Il (Mac Gee), à ïîl Pier¬
re Lardet.
PRIX DE MEDAN (à vendre aux enchères)

">ètres-- ie-f. San-Fr'ancisco (Ro'
,fr.a/teTois .Monnier; 2e, Le-Marijol(Il Howea), à M. Louis Trombe- 3e Carte-lip.

Spcre (M. Allemand), è M. Allen Lcebl.
PRIX DE SAINT-PAIR-DU-MONT

(Handicap. — 10,000 fr., 2,100 mètres).1. Pin (M. Allemand), à M. Ch. Lienart.
2. Rosclin (Garner), à M. F Grumetz.
3. Plantagenet (Mac Gee), à M. P. Lardet.

Macés : SainbSouplet (Sharpe), Magnum-rt (O'Neill): Guldo-Renl (J. Jennlngs).
Gagné d'une longueur; le troisième à Une

aemwongueur.
PRIX STUART

12,500 francs, 2,000 mètres.
1. Perit-Palais (GL Bellhouse), à M. Henri

Cottevteille.
2. Rai.as (O'Neill), à M_ W.-K. Vanderbilt.
3. Gtorious (Milton Henry), à M. J.-D. Cohn.
Non placés : Night-and-Morning (Garner), La-

Cerna (M. Allemand).
Gagné de deux longueurs; le troisième à une

encolure.
PRIX BINIOU, 7,500 fr 2 400 mètres. — 1er,

Prince-Errant (Lamoure), à M. A. Eknayan;
2) Saînt-Moritz (G. Bartholomew), à M. E.
Morgon; 3e, Landman (E. Allemand), à M. Ch.
Liénaxt.
Non placés: Ralnrfaïl (O'Neill), Seed-el-Bark

(G Bellhouse), Bouton-d'Alarme (J. Jenniags),
Caroly, ex-Glos-Vougeot (A. Coffln), Ifold (A.
Woodland).

Artémis - ... G. 1« » 8 »

Silvercreeclc 23 » 11 50

Sa»-Francisco ...../. .... G. 21 » 11 »

Pin ,v. .... G. 104 50 81 »
— P. 29 » 20 »

Rnsoi'ln .... P. 15 50 7 50

Petit-Palais .... G. 19 50 10 »

— P. 13 » 7 »

liaJns y^ï. .... P. 13 » 7 »

Prinsce-Errant 159 50 6(5 »
— P. 48 50 25 50

Samt-Moritz .... P. 63 » 25 »

Landmari .... P. 114 » 49 »

Courses à Bordeaax-Taleace
La réunion dtmvertUre de la saison de cour-

ses de la Société sportive de Bordeaux, di¬
manche, s'annonce comme .un gros succès,
étant donné le nombre des engagements et
la qualité des chevaux engagés dans chaque
épreuve.
Nul doute que si le beau temps veut bien

se mettre de la partie, les enceintes du coquet
hippodrome de Talence ne soient trop petites
pour contenir la foule des sportsmen.

Pronostics
La Petite ' GirondeIre course, Prince, Queen-
Mary; 2e, Lord-Frey, Le-Prince-Rouge ; 3e,
Rayon, Damblam; 4e, Jeallah, Quick-Silver;
■se. Crème-de-Menthe-II, Pretty-Cross.
La Gironde: Ire course, Prince, Owen-Pearl;

2e, I.ord-Frey, Ligueur; 3e, Rayon, Brive-la-
Gaillardè; 4e, Jeallah, Persanne; 5e, Chèvre¬
feuille, Crème-de-Menthe-II.
Le Sport du Sud-Ouest .- Ire course, Prince,

Queen-Maryj- Ee, Lord - Frey, 'Staphylin; 3e,
Uamblain, Rayon; 4e, Jeallah, Quick-Silver;
Se. Crème-de-Menthe-II, Ambulance.
Paris-Sport: 1rs course, rien; 2e, Staphylin,

T.ood-Frey ; 3e. Damblain, Rayon; 4e, rien;
5e, Crème-de-Menthe-II, Gûnter.

bataille, car il est certain que les teams en
présence apporteront dans la lutte toute leur
science, toute leur activité et aussi tout leur
coeur pour assurer la yictoire Partout les
équipes seront très près l'une de l'autre, et,
en fin de partie, le nombre des points mar¬
qués sera peu élevé.
A Bordeaux, ce sont surtout les avants,

constituant la force principale des Tarbais
et des Stadistes, qui s'empoigneront de fa¬
çon formidable, car le pack qui réussira à
imposer son jeu donnera presque sûrement
la victoire à ses couleurs. Lors du match de
dimanche dernier contre Perpignan, le « huit »
tarbais, avec ses remarquables joueurs Cas-
sayet — le meilleur avant français, — Lar-
rieu, Boubée, Galliay, etc., a produit une
très forte impression. Il d,oit, à l'heure ac¬
tuelle, être considéré comme l'une des meil¬
leures, sinon la meilleure, réunion française
de « forwards ». et s'annonce comme très re¬
doutable, d'autant plus que ses efforts sont
fort bien secondés par d'excellentes lignes
arrières, manquant un peu cependant de per¬
çant et de vitesse.

La tâche des StadJïtes s'annonce donc
comme étant des plus ardues. Elle ng paraît
cependant pas au-dessus de leurs moyens,
dont ils ont fait une démonstration splen-
dide contre Béziers, en championnat. Cette
saison, chaque fois que le match à disputer
est une épreuve officielle, les Bordelais font
preuve d'un cœur admirable. Dimanche, la
partie à gagner étant très importante, ils ne
failliront certainement pas à leur devoir, et,
par leur activité débordante, les avants per-

FOQTBALL RUGBY
LE CHAMPIONNAT DE FRANCE

Deux! matches comptant pour les poules
demi-finales du Championnat de France au¬
ront lieu dimanche; ils mettront aux prises
trois grands Clubs do notre région: le Stade
bordelais, le Stadoceste tarbais, l'Union spor¬
tive dacquoise et le seul team figurant en-

ten construction seront- achevés en cargos
La culte de ce débat est renvoyée à une
utre séance.
£,a séance est levée.

Â la commission des finances
Paris, 18 mars. — La commission des finan-

fees de la Chambre a entendu M. François
pYIarsal sur le projet de loi portant création
ide nouvelles ressources fiscales en ce qui
(concerne la supertaxe sur les bénéfices de
S:uerre et la taxe sur les accroissements deiehesse réalisés pendant la guerre.

Les pensions des militaires et marins
, Paris, 19 mars. — La commission des ft-
tnances a adopté le rapport de M. Lugol sur
fo projet de loi modifiant la législation des
(pensions d'ancienneté des militaires et ma-
jrins de carrière. En ce qui concerne la ré¬
vision des pensions d'acienneté des militai-
ires retraités avant la guerre et ayant re¬
pris du service au cours des hostilités, la
Scommission s'est ralliée au principe admis
|par le Sénat, sur le rapport de 'M. Chéron,
Sd'une nouvelle liquidation faite sur la base
(du dernier grade acquis par l'intéressé. Elle
ju'a modifié le texte voté par le Sénat que
feur des points de détail et pour le mettre en
harmonie avec le projet voté par la Cham¬
bre il y a quelques jours et qui accorde aux
(titulaires des pensions d'ancienneté civiles
Jet militaires des majorations supérieures à
(celles allouées dans le projet antérieure-
^Eiient voté par le Sénat.

Les droits sur la circulation des vins

La commission des finances a l'établi, à la
«demande du gouvernement, le droit de 25 fr.
spar hectolitre sur la circulation des vins.
(Enfin elle a adopté le cahier de crédits addi¬
tionnels pour l'exercice 1919.

La taxe sur les bénéfices de guerre
La commission des finances a maintenu

ses décisions antérieures relatives à la taxe
l'enrichissement, la taxe complémentaire
le redressement sur les bénéfices de guerre,
et la date du 31 décembre 1919 pour la cessa¬
tion d'application de la taxe sur les bénéfl-

de guerre.

méridionales; le Racing-Club de France, cham¬
pion de Paris.

- Les rencontres se disputerons comme suit:
Poule A. — A Bordeaux, Stadoceste tarbais

contre Stade bordelais; arbitre, M. Dussaut,
de Biarritz.
Poule B. — A Paris, Union sportive dac¬

quoise contre Racing-Club de France; arbi¬
tre, M. Gabert, de Bordeaux.
Tout comme pour les matches disputés le

14 mars, première journée des poules, le choc
sera des plus rudes sur les deux champs de

mettront à la division d'attaque stadlste," lé¬
gèrement supérieure à celle d'en face, d'en¬
lever la victoire de justesse aux valeureux
Tarbais.
Ce sont les deux équipes possédant les meil¬

leures lignes arrières de France qui seront
aux prises à Paris. Et la bataille entre ra-
olngmen et Dacquois sera non seulement
passionnante au possible, imais certainement
très seieaitiflqu.e, les Jaurréguy, les Crabos
faisant assaut do virtuosité avec les Lavigne,
les Laoazedieu, les Biraben, etc.
Les lignes arrières du Racing se montre¬

ront légèrement supérieures à celles de Dax,
et feront preuve certainement de plus de
vitesse; mais la défense dacquoise se-ra for¬
midable, et rendra fort difficile la possibilité
de franchir la ligne de but landaise. Par
contre, le pack dacquois, sous la direction
de Guichemerre — payant d'exemple — doit
avoir plus souvent le ballon que celui de Pa¬
ris et donner ainsi à maintes reprises oc¬
casion à sa division d'attaque de mettre la
défense des racingmen à répreuve. Celle-ci,
à mon avis; ne sera pas aussi sûre que celle
des Dacquois, qui trouveront dans cette fai¬
blesse le chemin de la victoire.
En équipes deuxièmes, le Stade bordelais

ira à Nantes matcher le Stade nantais; l'é¬
quipe troisième du B. E. C. rencontrera à
Bordeaux l'équipe correspondante de la S. A.
de Limoges, pendant que le Stade borde¬
lais (4) se déplacera à Nantes contre le Stade
nantais.

J. G.

LE DiRIAffCHE SPORTIF
Football rugby

AU BOUSCAT. — Stadoceste tarbais contre
Stade bordelais, en demi-finale du champion¬
nat de France. Coup d'envoi, à 15 heures.
AU STADIUM. — Bordeaux-Etudiants-Club

(3) contre S. A. de Limoges (3) en match de
championnat. En lever de rideau, le B. E. C.
(R.) matchera les réserves de l'U. S. dacquoise.
Coup d'envoi, à 14 heures.
A MUSARD-BEGLES. — En match amical,

C. A. béglais contre C. A. périgouTdin. Coup
d'envoi, à 15 heures.
AUX ECHOPPES. — A. S. P. T. T. contre As¬

sociation sportive Carde, en amicale, à 14 h. 30.
En éliminatoire de la Coupe Rerolle, l'équipe

représentative de la Côte d'Argent rencontre¬
ra, à. Auah. le team d'Armagnac et Bigorre.

Cross-Country
A B.ELLEVUE-CENON. — Sur 14 â 15 kilomè¬

tres, championnat du S. O de la F. S. A. P. F.
en éliminatoire du championnat de France qui
aura lieu le 4 (avril prochain à Paris. Départ
à 15 heures du restauramt Bellevue, avec pas¬
sage et arrivée au même endroit. Engagements,
2 fr. 50, pour les indépendante, et 1 "fr. 50 pour
les licenciés, reçus jusqu'au départ.
La Côte d'Argent sera représentée dimanche

au Cross national amateurs couru à Bry-sur-
Marne par l'équipe du C. A béglais, cham¬
pion de la Côte d'Argent, composé de Eyrolles,
Laliment, Labit, Lerouge, Charles et Bentéjac,
Y participeront aussi les individuels Ducour-
neau et Subercazes, du Stade bordelais, et Pa-
reneau et Guittard, de la Section burdiga-
lienne.

Cyclisme
A EYSINF.S. — Prix Saul, sur 10 kilomètres,

départ arrêté, individuellement et contre la
montre, à 15 heures. Rendez-vous, borne 9.
Epreuve ouverte à tous les licenciés de l'U. V.
F. Engagements gratuits reçus jusqu'au dé¬
part.
ROUTE DU MEDOC. — A 9 heures, borne si

Grand-Prix Bonis du G. C. bouscatais, sur 20
kilomètres.
AU PONT-DIE-LA-MAY.E. — A 9 heures, cour¬

se de classement du Bordeaiux-Vélo-Club; à
15 heures, course de classement de l'U. C. bor¬
delaise.
PLACE DU PONT. — A 14 h., rendez-vous

des Cyclistes girondins pour leur troisième
course de classement sur 30 kilomètres.

J. G.
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CHEZ LES COIFFEURS

La grève se poursuit dans le' calme.
Quelques coopératives fonctionnent déjà
dans les quartiers Achard, Bacalan, La Bas¬
tide. Sept nouveaux patrons ont signé ie
contrat présenté par les ouvriers.

CHEZ LES CORDONNIERS
Soixante-quinze ouvriers et ouvrières de

la chiiusjura (maison Chabrat) viennent de
cesserle travail, réclamant une augmenta¬
tion de salaires. On croit que le conflit sera
solutionné lundi.

Consulat général du Brésil
M. Octaviano Machado, consul général du

Brésil, qui s'est trouvé à Paris à la tète
du consulat générai pendant la Conférence
de la paix, est rentré à Bordeaux et a re¬
pris ses fonctions.

âes taxes postales

Au Palais

■Paris, 19 mars. — On continue la discussion
[du projet de loi relatif au relèvement des taxes
(■postales, télégraphiques et téléphoniques.
Sur i article 1er, M. Chabert présente un

[amendement tendant à fixer la taxe des(lettres à 0 ir. 20 jusqu'au poids de 20 gram-
I-mes et à 0 fr. 35 de 20 a 50 grammes.
; L'amendement combattu par le rappor¬
teur général et le sous-secrétaire d'Etat aux
SP. T. T. est repoussé.
Les vingt premiers articles du projet sont

(adoptés.
Sur l'article 21, M. Chabert demande la

suppression de la catégorie « télégrammes
(urgents» prévus à cet article avec percep¬
tion d'une triple taxe. Si on admet cette ca¬
tégorie, dit-il, le service télégraphique sera
jà peu près exclusivement à la disposition
ides gens riches.
^- Cet amendement est adopté.
'L'article 22 est adopté.
Sur l'article 23, M. Chastenet exprime la

(crainte que pal' les taux nouveaux appli¬
qués aux taxes téléphoniques ont n'obtienne
iwn résultat contraire à celui qu'on recher¬
che ; La France, dit-il, est la nation civi¬
lisée où il y a la plus faible proportion d'à-
iibonnés. Le téléphone ne rend pas chez nous
îJes services qu'il devrait rendre, n vau¬
drait mieux tendre à augmenter le nombre
des usagers que d'élever les tarifs, comme
(on le fait. Un outillage national comme le
téléphone ou les chemins de fer, quand il
n'est pas suffisamment étendu et utilisé, est
[un capital qui ne rapporte pas tout ce qu'il
devrait rapporter. Si l'on manque d'argent
(pour établir le 'téléphone dans les petites
(communes, ne pourrait-on demander des
ressources à des Syndicats de communes,
(par exemple 7 Ne peut-on utiliser des stocks
(laissés par les Américains 7

M. Monsservin appuie cas observations.
« Une taxe, dit-il, ne vaut pas par la maj o-
j-ation de son chiffre unitaire, mais par la
multiplicité de ses recouvrements. Le télé¬
phone n'étant plus à la portée des fortunes
moyennes, les communications diminueront
iCe sont les abonnements dont le produit est
le beaucoup plus fort et ce sont eux qui
ont le plus se raréfier.
Les derniers articles sont adoptés, ainsi

Ijue l'ensemble du projet.
Le Sénat s'ajourne à mardi matin.

LA SUPPRESSION PU 100'PE LIQHE A TULLE
'Au début de la séanoe, M. Rouby; sénateur

[delà Corrèze, avait interpellé sur la dissolution
du 100e régiment d'infanterie, à Tulle. Il
dit que la mesure prise par le gouverne¬
ment consistant a supprimer un certain
nombre de régiments était illégale et de
plus inopportune en ce qui concerne spé¬
cialement le 100e de ligne. Pendant la
guerre, le gouvernement était sans doute
autorisé exceptionnellement à constituer et
à dissoudre des unités militaires; mais au¬
jourd'hui la loi organique des cadres a re¬
pris sa vigueur. Or, cette loi ne permet
nullement au pouvoir exécutif de suppri¬
mer des régiments sans 1 autorisation du
Parlement.
Comme conclusion de ses observations, M.

Rouby demande au Sénat de voter l'ordre du
jour pur et simple, qui a toujours signi¬
fié respect de la loi et des engagements
pris. (Très bien l très bien !)
. Plusieurs autres sénateurs, dont les dé¬
partements se trouvent également lésés par
Tes suppressions de régiments, réclament
des compensations.
M. André Lefàvre, ministre de la guerre,

répond que la guerre a démontré que nous
avions trop de régiments d'infanterie et de
cavalerie et pas assez de régiments d'artil¬
lerie. Dans ces conditions, il était impossi-

e d'agir autrement qu'on ne l'a 'fait. I.a
^.janière de procéder n'était peut-être pas
légale, mats elle était logique. Le gouverne-
icnt demandera d'ailleurs au Parlement
■à régulariser au plus tôt la situation.
M. Rouby insiste pour obtenir du minis¬

tre ia promesse d'une compensation en îa-
Veur de Tulle.

Le ministre de la guerre : Je ne puas faire
ide promesse ferme; les convenances régio-
Winies et, locales doivent s'effacer devant les
[nécessités d'ordre national. (Très bien!

La ^discussion go termine _par l adoption
Pprdre id>U'-iourt:-E^,etlssf™'"v "

«R B'IFPIL 4e GHAMBRE
Présidence de M. DUBOIS DE LHERMON,

président.

Il y a trois mois, des agents arrêtaient
près de la place de la Victoire un individu
dont les agissements leur avaient semblé
suspects.. L'ayant fouillé, ils le trouvèrent
en possession de bijoux, dont un provenait
d'un cambriolage. L'homme ainsi arrêté
avait inutilement essayé d'avaler un de ces
(bijoux : on pût le retirer à temps de sa
abouche.
' Le tribunal correctionnel avait condamné
/cet inculpé, Louis-René-André Arjac, à cinq
ans d'emprisonnement et à dix ans d'inter¬
diction de séjour.
Sur appel, la quatrième Chambre de la

Cour a réduit à trois ans la durée de l'em¬
prisonnement et maintenu l'interdiction de
séjour.

JUGEMENT REFORME
Le 3 février dernier, le tribunal correc¬

tionnel de Bordeaux avait condamné à
deux mois d'emprisonnement sans sursis
un jeune Homme de vingt ans, François-
Aline, s'étant dit Horneight, inculpé d'avoir
frappé uu camarade avec un couteau.
Sur appel, la quatrième chambre de la

Cour a réformé ce jugement comme suit ;
François Aline est condamné à six mois
d'emprisonnement, mais il obtient le béné¬
fice de la loi Bérenger.

Mercredi 24 courant, à huit heures quinze, à
l'Alhambra. conférence par M. de Boisguilbert,
directeur de «Notre Camp», sur la vie du
prisonnier de guerre en Allemagne, avec pro¬
jections prises sur !e vif et passées, en fraude
d'Allemagne en France, pendant la guerre.

Communications
GROUPEMENTS CORPORATIFS
OUVRIERS COIFFEURS. — Réunion spéciale

à la Bourse du travail, dimanche, à dix heures
du matin.

DESSINATEURS DE L'INDUSTRIE, DU BA¬
TIMENT, ET GRAVEURS TYPOGRAPHES DE
L'ARRONDISSEMENT DE BORDEAUX. - Réu¬
nion dimanche 21 courant, à dix heures du
matin, à l'Athénée, rue des Trois-Conils.
ASSOCIATION OUVRIERE DES MUTILES. —

Assemblée générale dimanche 21 mars, à neuf
heures, à la Bourse du travail. Présence indis¬
pensable.
SYNDICAT. GENERAI, DU PERSONNEL DE

LA REGIE D'ECLAIRAGE (GAZ ET ELECTRI¬
CITE) DE BORDEAUX. — Réunion à l'Alham¬
bra, rue d'Alzon, dimanche 21 mars, à neuf
heures du matin.
SERRURIERS ET CONSTRUCTIONS METAL¬

LIQUES. — Réunion du Syndicat dimanche 21
courant, à neuf heures très précises, ;à la
Bourse du travail.
GROUPEMENTS MUTUALISTES
UNION DEPARTEMENTALE DES SOCIETES

DE SECOURS MUTUELS DE LA GIRONDE. —
Assemblée générale dimanche 21 mars, à dix
heures du matin, à l'Athénée.
ANCIENS MILITAIRES
ASSOCIATION DES PRISONNIERS DE GUER¬

RE, FAMILLES DE DISPARUS ET DE MORTS
EN CAPTIVITE DE BORDEAUX ET DE LA
REGION. — Assemblée générale dimanche 21
courant, à deux heures et demie du soir, am¬
phithéâtre de l'Athénée municipal.
UNION FRATERNELLE ET PROTECTION GI¬

RONDINE DES MUTILES.— Assemblée générale
le 21 mars, à l'Athénée immiclpal, à neuf heu¬
res du matin.
ASSOCIATIONS DIVERSES
DOTATION DE LA JEUNESSE DE FRANCE

(1811e section, BordeauxNansouty). — Réunion
annuelle statutaire de, tous les membres de la
section au siège, cours de Toulouse, 263, di¬
manche 21 mars, il trois heures.
ASSOCIATION AMICALE DES ANCIENS

ELEVES DE L'ECOLE PRATIQUE DE COM¬
MERCE ET D'INDUSTRIE. - Concert-bal, sa¬
medi 20 mars, Salle Franklin, à 20 h. 30.

scène. Et encore dire que l'orchestre «sou¬
ligne » est Inexact. Ecoutez-le : à lui seul,
il vous raconte l'histoia-e de Maroof tout en¬
tière. Essayer de détacher un acte ou une
page de cet ensemble roux le signaler à
l'attention de l'auditeur serait trahir une
œuvre où tout se tient remarquablement,
depuis la complainte du savetier dans son
échoppe jusqu à l'admirable chœur fugué
qui termine cette partition, dont aucun
feuillet n'est sans mérite. D est préférable
de féliciter les interprètes, tous excellente.
M. Franoeil joue et chante Marouf avec

une intelligence et un tact infiniment goû¬
tés. Sa diction nette et martelée permet de
saisir tout l'intérêt du texte. Il a fait avec
une assuranoe tout à fait divertissante la
description de « sa » caravane. M. Franoeil,
bl'ufleur oriental, devient un mari très épris
au 3e acte et dans ce passage joué dans un
joli sentiment on fui a fait un succès, ainsi
qu'à Mme GabrieBe Perron. C'est en effet
Mme Perron qui prête à la princesse Saam-
cheddine son charme exquis de femme et
die cantatrice; elle montre dans ce rôle beau¬
coup d'esprit, de grâce et de vivacité M.
Lasserre est un sultan superbe et bien
chantant, et M. Ricard a plaisamment cam¬
pé un vizir soucieux des deniers de l'Etat.
M. Barreau est un Ali d'âme oompatissante
et de voix sonore; 'Mme Cazalis s'efforce
avec succès d'être calamtteuse; M. Revaldi
chante très bien les phrases du Fellah. MM.
Cornerais. Laroche, Négrié et leurs cama¬
rades jouent les autres rôles et contribuent
pour une large part à la perfection de l'en¬
semble.
L'agréable divertissement réglé par M.

Lafiont met en valeur la grâce «usée des bal¬
lerines: Mlles Pierrozi, Perly et Marttza Il¬
lustrent cette chorégraphie aimable de leur
talent mûri. Les chœurs ont témoigné une fois
encore de leurs solides qualfiôs. L'orchestre,
dans un rôle de premier plan, fait le plus grand
honneur à la partition et à son chef valeureux,
M. Georges Rozigade, qui a dirigé les études et
conduit en musicien remarquable.
La mise en scène fut l'objet des soins

documentés et précis de M. Perron. Variée,
vivante, fouillée, elle évolue doffe cinq <lé-
ccWs de M. Artos, merveilleuses pages d'art,
d'un pittoresque de haut goût et d'un co¬
loris flamboyant. Les costumes, enfin, sont
d'une richesse et d'une ingéniosité d'assem¬
blage rarement rencontrées sur une' scène
lyrique. Ils ont eu, comme les décors, leur
triomphe personnel. Tant d'éléments réunis
faisaient présager le succès. Il a été cer¬
tifié par les bravos des spectateurs de la
générale et de la première que S. M. le roi
d'Espagne honorait de sa présence.
On voudra entendre et rèentendre, voir

et revoir «Marouf ». Il est des œuvres qui valent
plusieurs voyages. L'opéra-comiqno de M. Ra-
barad eçt de oelles-là. H. B.

DimiancSie, à deux heures précises, « Louise ».
Le chef-d'œuvre de Gustave Charpentier bé¬

néficiera de l'interprétation de la création avec
l'artiste si justement appréciée, Mlle Suzanne
Cesbron (de l'Opéra-Oomique), M. Robert Las-
salle (de l'Opéra), M. Félix Lasserre, Mlle Lau-
ghlln, M. Révaldi, etc.
Au quatrième acte, le couronnement de la

Muse, avec la danseuse Lya Maritza et les il¬
luminations féeriques de Paris.
Dimanche, à huit heures précises, «Faust».
L'œuvre favorite du public bordelais, et

dont la. mise â la scène a été de la1 part de la
direction l'objet d'un souci tout particulier,
sera interprétée par M. Farnand Lemaire, Mille
Nadiany, M. Félix Lasserre, M. Barreau, Mlle
Dhaanarys, etc.
Au septième tableau, la Nuit de Walpurgis,

diabolique :'i souhait, et Ja danseuse-étoile
Mady PlerozzJ.
Mardi, reprise de « Bigurd », 'avec Mlle Mar¬

celle Demougeot (d,e l'Opéra), M. Robert Las-
salle (de l'Opéra), M. Mazens (de l'Opéra), etc.
Mercredi, troisième représentation de la nou¬

veauté sensationnelle « Marouf, savetier du
Caire ».

Locations ouvertes.

APOLLO
Samedi, avant-dernière représentation de

Mariette Sully dans « Véronique ». Dimanche,
en matinée, «les Mousquetaires au Couvent»;
en soirée, à 8 h. 15, «les Petites Michui», avec
Mariette Sully, qui fera ses adieux au public
bordelais. Mardi, première de «Surcouf», avec
l'attraction sensationnelle Hymack, dans sa
création de «l'Anglais embarrassé».

BOUFFES
Les grands galas de comédie commenceront

le mardi 24 mars, sous la direction de l'impré¬
sario Charles Baret, avec le concours de toute
la troupe du Casino de Nice et du Grand-Cast- .)
no de Monte-Carlo, et des étoiles comme Cassî-
ve, Marcelle Lender, Délia Col, notre conci¬
toyenne Yahne Lambray, et Baret lui-même.
C'est le cas de dire plus que jamais qu'il sera
prudent de retenir ses places.

SCALA

Avec une ingéniosité et une belle humeur
intarissables, nos camarades Dastarac et Tas-
ta continuent la série de leurs revues à suc¬
cès. « Bordeaux qui rit » va suivre allègre¬
ment les traces de ses aînées. Elle est enco¬
re bien jeune, puisqu'elle n'a qu'un jour ;
elle marche déjà toute seule.
La fantaisie des auteurs nous promène du

vieux Bordeaux à la cité moderne et à l'ac¬
tualité : les nouveaux édiles, les trams de
pénétration, le barreau bordelais, avec les
silhouettes de Malapert, dont les fidèles du
« Tofurny-Noël » connaissent le talent. « Don
Quichotte », les Frises animées. Athènes au
temps de Périclès nous arrachent à nos ma¬
rottes quotidiennes, qui reprennent faveur
avec la Dansomanie et la Danse à travers
les âges, couronnée par la Valse française au
final."
Tableaux, ballets de girls, couplets alerte¬

ment troussés se succèdent. Une scène jouée
ar Mlle Dauvia et M. Reval, la « Cigarière
telaise », a été très fêtée.

In, revue est conduite par Mile Jane Dor-
val, somptueuse commère, et M. de Sallaz,
compère «à voix». Autour d'eux, M. Max
Marcel, aux pittoresques compositions; MM.
Thon» Tbyl Defay, Kamil, le joyeux Mar¬
tin; Mmes Volney, Vi'ès et Mlles Dau¬
via, déjà nommée, dont la plastique et l'ac¬
tion soenique sont d'un effet sûr. Le populai¬
re Reval est de la fête. M. Bouffis marque
encore un caillou blanc.
Ballets colorés, sous la direction de Mlle

Glendennig; chœurs et petites femmes bien
entraînés dans les décors des maîtres Aguii'-
re, Bosio, Karl. La musique, arrangée ou
personnelle de M. Tallarico, collabore à 1a.
réussite générale. «A Bordeaux - qui - rit »
répondra le rire de Tout-Bordeaux et de tous
les Bordeaux !

P. B.

MESHÂRD 14, Place Gambette
(angle Porte-Dijeanx).

ORI'EVRSHIE CHRISTOLFfc

A TRANSPORTER de BORDEAUX
A LYON, 17 L tissu. Faire offres Abadie fr®».
84, rite de Cléry, Paris. Tél. Louvre 44>2t.

ETAT CIVIL
DECES du 19 mars

Maria Benguio, s ans, rue Gensan, 20.
Roger Ba.0, 14 ans, cité Dutrey, ti.
Paula Fauehié, 21 ans, rue du Saujon, 15.
Valentlne Duran, 31 ans, rue Turenne, IL
Viotorine Boutreau, épouse Perrln, 47 .ans, rue
Tranchère, 51.

Marie Dupouy, épouse Mounissons, 43 ans, rue
Nérigean, 11,

Louis Teissier, 65 ans, cours de la Somme, 73,
Pierre Ducasse, 67 ans, r. Gaston-Lespiault, 39.
Jacques Davezac, 70 ans, rue Saint-Sernln, 54.
Anne Jahan, Ve Bonflls, 70 ans,r. Laporte, îl.
Catherine Barrouilhet, épouse Dufosa, 72 ans,
rue Maubec, 3.

Marie Escudé, veuve Rodé, 76 ans, r. du Ton¬
du, 101.

Philippine Bertrand, 87 ans, i>ue des Ayres 44.
Marie Béguerie, 88 ans, veuve Robert, rue
NauviMe, 25.

nCUCSniEitâEMTQ M- et M!ue Garrigues SnfcRlfcnultîïlEn I © et leur famille remer¬
cient les personnes qui leur ont fait l'honneur
d'assister aux obsèques de

M. U. RIEUMONT,
ainsi que celles qui leur ont adressé des témoi¬
gnages de sympathie.

MAISON *8 DEUIL GILLIS, 228 .r, Ste-CadieriDB■ enapeaux-COBPoniie8 Manteaux

CONVOI FUNÈBRE Souilhac,UM.
Frédéric Souilhac et leur petite-fille, M. et Mme
Pendanse, les familles Orqué, Gros, Duvlgneau
ont la douleur de faire part à leurs amis et
connaissances de la perte cruelle qu'ils vien¬
nent d'éprouver en là personne de

M. Adrien SOUILHAC.
ancien négociant,

leur, époux, .fils, oncle, gendre, eousta. et ne¬
veu, et les informent que la cérémonie reli-
jieuse aura lieu en l'égli
a plus stricte intimité
heures.

lise de Mérignac., dans
le 20 courant, à trois

À l'Issue «lie la cérémonie, le corps sera
transporté au cimetière Nord, à quatre heu¬
res un quart.

CONVOI FUNÈBREr André Moreau
ses enfants, Mme

.veuve Berthe Moreau, M. et Mme Maurice Mo¬
reau et leur fils, Mme veuve Flescq-Rrat, M. et
Mme Bellot et leur fils, M. Léonce Brard et sa
famille, M. et Mme Gayet et leur fille, les îa-
rtiiiles Lopez, Bourrlcaud, Laforgue, Brard,
•»-, - » » , i A . , rt t _■ m j — —- - -
Fondevielle, Jumas, Bil-iacquerisse, Taffard,
lard, Cazatix et Dousset prient leurs amis et
connaissances de leur, faire l'honneur d'assis¬
ter aux obsèques de

M. André MOREAU,
leur époux, père, fils, gendre, frère, beau-frère,
neveu et cousin, qui auront lieu le dimanche
21 courant, en l'église Saint-Rémi.
On se réunira à la maison mortuaire, rue

Arago, 43, à nuit heures un quart, d'où le
convoi partira à huit heures trois quarts.
H ne sera pas fait d'autres invitations.

Pompes funèb. génêr., W, c. Alsace-Lorraine.

CONVOI FUNÈBRE ses enfants et sa fa¬
mille prient leurs amis et connaissances de
leur, faire l'honneur d'assister aux obsèques de

.4. Gaston MARQUET,
qui auront lieu le dimanche 21 mars, en l'é¬
glise Saint-Martial.
On se réunira à la maison mortuaire, rue

Delord, 85, à huit heures un quart, d'où le con¬
voi funèbre partira à huit heures trois quarts.
Pompes junèb. génèr., <21, c. Alsace-Lorraine.

CONVOI FUNÈBRE Mme Alfred Cornali,
M. et Mme Emile Cornali, MM. Gérard, Gilbert
et Robert Cornali les familles Cornali (de Cre-
monne, Italie), Biet, Jérôme, Juge et Paul
prient leurs amis et connaissances de leur
faire l'honneur- d'assister aux obsèques de

M. Giuseppe CORNALI,
leur époux, père, beau-père, grand-père, parent
et ami, qui auront lieu le dimanche 21 mars,
en la basilique Saint-Seurin.
On se réunira à la maison mortuaire, rue de

Colmar, 29, à huit heures un quart, d'où le
convoi partira à huit heures trois quarts.
Il ne sera pas fait d'autre invitation.

Pompes funèb. génir., 121, c. Alsace-Lorraine.

LE moi
DÉCRASSE

VITE ET BIEN
TOUS MÉTAUX

TRIBUNAL CORRECTIONNEL
Présidence de M. FOURCAUD, vice-président,

LES VOLEURS ARRETES AU PARC
Le 19 janvier dernier, un convoyeur des

postes en tournée près de la barrière du
Mèdoc était abordé par le nommé AndJré
Lacoste, âgé de quarante-trois ans, domi¬
cilié au Bouscat, qui lia conversation avec
lui dans le seul but de distraire son atten¬
tion. Un complice de Lacoste, nommé Léon
M.enriek, âgé de vingt-sept ans, demeurant
rue de la Chartreuse, plongea sa main dans
la sacoche du convoyeur et en retira un
certain nombre de plis.
Le convoyeur s'étant aperçu du vol vou¬

lut reprendre les correspondances: Lacoste
et Menrick le frappèrent violemment, puis
s'enfuirent.
On ne tarda pas à les retrouver au Parc-

Bordelais, au moment où ils décachetaient
les lettres volées. Us n'avaient pu trouver
qu'un billet de banque de dix francs et
deux mandats-poste.
L'u.ffaire a eu son épilogue devant le tri¬

bunal correctionnel, qui a condamne La¬
coste et Menrick chacun à cinq ans .d'em.
prïsonnement et à vingt ans d'interdiction
de séjour.

Informations
Chemins «ie fer

MIDI.'— Là gare Bordeaux-Saint-Jean (petite
vitesse) informe les expéditeurs qu'elle accep¬
tera lo lundi 22 courant toutes les expéditions
inscrites dans le groupe II, du n. 3,220 à 3,600,
et le mardi 23, dans le groupe II, du n. 3,601 à
3,800; elle acceptera également, mais à desti¬
nation (lu Midi seulement, les expéditions ins¬
crites dans le groupe III, le lundi 22, du n.
5,301 il 5,400; le mardi 23, du n. 5,401 â 5,500.
N. 11. — Un régime spécial existant pour

Vintimille, Hendaye, Irun, Cerbère, Port-Bou.
et Tarbes, — lq ligne Perpignan à Prades, —
les tramways de l'Aude et du Tarn, se rensei-

er à la gare avant d'apporter les marchan¬
des dans les séries ci-i

Ses MEUBLES richesBAYLE
. par milliers

43, cours d'Albret Vend beau
Bordeaux et bon marché
Visitez ses vastes Magasins

CONVOI FUNÈBRE et Edouard 'Glé-
dine et leurs enfants, M. et m™ Robert Lafore,
Mi's Marthe Glédine, M. Léon Fraysse (de Kol-
da) et sa fille, les familles Asfaux, Ribiéras,
I.abatut, veuve Laporte, Glédine, Fraysse, Mas,
Dul'au, Marchand, Biersoux et M. et Mme Eybé-
ralde ont la douleur de vous faire part de ia
perte cruelle qu'ils viennent d'éprouver yn
la, personne de

M™» iS.-B. GLÉDïNE,
née Marguerite ASFAUX,

leur épouse, mère, belle-mère, grand'mèr'e,
sœur, belle-sœur, tante, cousine et amie, âgée
de 57 ans, décêdée à Thtviers (Dordogne), mu¬
nie des sacrements de l'Eglise, et vous prient
d'assister à ses obsèques, qui auront lieu le
dimanche 21 mars, en l'église Saint-Nicolas, à
Bordeaux, à neuf heures trois quarts précises.
On se réunira à la salle d'attente de cette

paroisse ù neuf heures un quart.
PRIEZ POUR ELLE !

Pompes funèb, gênér., 121, c. Alsace-Lorraine.

iflîMMfiil OilièMfC Mme veuve CélestinuUPUI ruSvKBÎïE Lacaze-Jouandot, M.
et M»» Louis Lacaze-Jouandot et leur fils, M.
Alcide Lacaze-Jouandot, M. et M»« Jules Bon-
neaud et leurs enfants, Mme veuve Guernion
et ses enfants, et les familles Lacaze-Jouandot,
Jung et Gallet prient leurs amis et connais¬
sances de leur faire l'honneur d'assister aux
obsèques de

M. Célestin LACAZE-JOUANDOT,
56, rue de Roquelaure,

leur époux, père, beau-père, grand-père, frère,
oncle et cousin, qui auront lieu le dimanche
21 mars, en l'église Saint - Bruno, à une heure
trois quarts.
On se réunira à une heure un quart au

presbytère de cette paroisse.
pompes funèb. munie., 11 et 13, r. de Belfort.

COGNAC AUTHENTIQUE
âîtUGEEB Frères & C»

Maison fondée en 1643

mrHTvn
SUPPRIMESAVONetLESSIVE

1

Sises inscrites dans les séries ci-dessus.
ETAT (ancien Ouest). — La gare Bordeaux-

Saint-Jean informe les expéditeurs qu'elle ac¬
ceptera le lundi 22 courant les marchandises
inscrites dans le groupe II, du n. 351 à 380, et
le mardi 23 courant, dans le groupe II, du n. 381
â 430, sauf celles â destination des Ceintures
de Paris ou transitant par les Ceintures.
P.-O. — La gare de Bordeaux-Bastide accep¬

tera, le lundi 32 mars, les marchandises se rap¬
portant aux déclarations d'expéditions numé¬
rotées comme suit :
23.501 BE à 24.000 BE réseau P. o., sauf Pa-

ris-lvrv.
12.501 BE à 13.000 BE pour Paris-Ivrv.
6.501 BE â 7.500 BE pour le réseau P.-L.-M.
13.001 à 15.000 B par expédition de 300 kilos

au maximum pour le réseau du Nord.
ETAT (rive droite). Il sera accepté à l'ex¬

pédition, pour les seuls envois destinés aux
gares de l'Orléans (lignes de la Bretagne) :

1. Le lundi 22 mars, sene B, de 9,000 à 9,400.
2. Le mardi 23 mars, série B, de 9,40i â 10.299.
3. Le mercredi 21 mars, série B, de 10,300 à

10,600
—«

« CONTINENTAL a
10, rue Montesquieu, DirocSSon J.-E. Alibart
Dimanche 21 mars, à 17 Iwuues. Thé-Con-

cert avec lo concours ds M"9 Dhamarys,
MM, Darolles, ténor; Ricard, baryton; Ber-
geon, flûte solo duJ ,GraiKb;Tbé'âtE0,>i.ètt de.

Ne portez plus votre bandage
SI vous êtes atteint de cette découragean¬

te Infirmité nommée hernie, ne manquez
pas d'aller vous faire examiner gratuite¬
ment ou d'envoyer aujourd'hui même votre
adresse à la succursale de 1 INSTITUT
ORTHOPEDIQUE DE PARIS (division n° 54),
23 rue du Mirail, près la Grosse - Cloohe, à
Bordeaux. Vous recevrez gratis et franco,
discrètement emballée, sans marques exté¬
rieures, la nouvelle Méthode du docteur
LIVET-GARIGUE, l'éminent spécialiste her¬
niaire de la Faculté de médecine de Paris.
Avec cette précieuse Métb^—-, vous n'aurez
plus besoin de porter de bandages gênants
ou de courir les risques d'une opération.
Vous avez intérêt à écrire de suite, puisque
cela ne vous coûte rien et ne yous en¬
gage à rien.

Chronique
GRAND-THEATRE

Nous avons indiqué dans notre avant-
prernière de « Marouf » les précieuses qua¬
lités de cet opéra vraiment comique, où
personne ne meurt au 5e acte, mais qui,
bien au' contraire, déborde de frémissante
vie Ennemi du poncif, se tenant à une
égale distance de son maître Massenet et
de Wagner, M. Henri Rabaud a écrit une
œuvre très personnelle. S'étant gardé de
recourir aux airs sucessifs — éléments de
faciles succès, — il n'a pas érigé non plus
en système le développement thématique.
Quant à la couleur orientale indispensable,
elle ne doit rien aux Russes. Elle s'inspire
des traditions françaises, et son éclat n'en
est pour cela ni moins vif ni moins savou¬
reux. La musique de M. Rabaud est spiri¬
tuelle, légère, fine, gaie, ironique, tendre.
Elle est tout cela et plus encore; mais ce
qui la caractérise, c'est son équilibre et sa
distinction. On y chercherait en vain une
fauta de ■ goût. Chaque personnage, musica¬
lement dessiné avec une surprenante jus¬
tesse de traits, parle le langage qui iui
convient. L'orchestre, d'une belle richesse
instrumentale, avec ses effets hardis révé¬
lant la science d'un musicien chercheur de

ucombinaisons originales et rares, souligne

Le roi d'Espagne et son docteur sont tous
les soirs à la Soala... dans une scène hilarante
jouée par Kamil et Marcel. La revue «Bor¬
deaux qui rit !» commence à huit heures, et
demie. Dimanche, matinée et soirée. Location
sans frais.

TRIANON

Si bien des pièces du répertoire moderne
usurpent la qualification de comédie « légère »,
un tel reproche ne peut être fait au. « Rubicon »,
le chef-d'œuvre de M. Bourdet. Cette pièce, ad¬
mirablement construite, spirituelle et pailletée,
abonde en scènes exquises, à la fois perverses
et morales. Son deuxième et son troisième acte
touchent à la perfection.

« Le Rubicon » est remarquablement inter¬
prété par la troupe du Trianon, qui en est de¬
puis le début de la saison à son quarantième
spectacle — et à son quarantième succès. Le
public fêtera cette semaine ses favoris, MM.
Harley, Bonal, Guise, etc., et Mmes Jane Lo-
bis, l'idole du public; Jenny Diska, Darthel,
etc., etc. ■

Tous les soirs, dimanche en matinée, la sa¬
voureuse comédie d'Edouard Bourdet, « le Ru¬
bicon », avec son excellente interprétation,
Mmes Jane Lohis et Diska, MM. MM. Harley et
Bonal dans les rôles principaux. Jamais situa¬
tion plus osée ne fut traitée avec telle maî¬
trise et telle délicatesse de doigté. Il est pru¬
dent de retenir ses places. Téléphone 47-16.

ALHAMBRA
A en juger par le cas présenté dans la

pièce de M. J. Valmy, les conséquences de
l'encéphalite ne sont pas à craindre; il serait,
à souhaiter qu'elles fussent toujours aussi
joyeuses que dans l'amusante fantaisie «les
Surprises de l'Encéphalite ».

ALCAZAR
Samedi 2® et dimanche 21 macs. «Monte-

Cristo», le obef-d'œuvre de Dumas, que tont
Bordeaux voudra applaudir â l'Alcazar. Spe
tacle irréprochable. Mise en scène impeccabi

THEATRE MOLIERE
Salle Franklin, dimanche. 21, matinée à

3 h. 30. «la Passion », drame lyrique. Location,
salle Franklin, jusqu'à midi.

MUSIQUE MUNICIPALE
Programme diu dimanche 21 mais, de trois

heures à quatre heures et demie, au Jardin-
Pulbiic :

1. Marche Euskarienne (A". Martz).
2. « Phèdre », ouverture (J. Massenet), ciart-;

nette. Segan; flûte. Demont.
3. «Messidor», entr'acte symphonrtîne (A,

Bruneaui.
4. Danse persane (E. Guiiraud).
5. « Salammbôsélection symphonlque (E.

Reyer). Bugle, Rozie; trombone, Castamg; cor,
Garrouste; baryton, Audinet.

6. Concerto pour clarinettes (G. Wetge), exé¬
cuté par vingt-deux petites et grandes clari¬
nettes) .

En cas de mauvais temps, ce concert sera
renvoyé à huitaine.
CERCLE INTERNATIONAL DES ETUDIANTS
Dimanche 21 mars, à 14 h. 30, salle Grisoh,

72, rue de Marseille, concerbrevue-squterie.
Prix des places: Membres du Cercle, 1 rr.;
personnes étrangères, 4 Ir. Location gratuite,
tous les soirs, de 17 à 19 heures, à 1 Athénée
municipal, 53, rue des Trois-Conils.

SAINT-PROJET-CINEMA
Dimanche, dernières projections du1 splendide

roman, de Bernstein, «le Bercail»; «Barra-
bas» (3e épisode), etc.
THEATRE GIRONDIN (chemin de Pessac)
Dimanche, Barrabas, le Vertige, intermède.
EXCELSIOR-CINEMA (Bordeaux-Bastide)

Samedi s^dim. m. et s., un Témoin dans la Nuit
FAMILY-CINEMA (rue Mondanard)

« Les Sacrifiées », drame émouvant; le Rioi
diu Cirque, 9e épisode,; soirées, à 8 h. 45.

.("inSiWiril essyÈEBC M. et Mm» Gustave
TU ilCE ilC, Lamare, M. et Mme

A. Jahan, M. et Mme André Lamare, M. Raoul
Radeau, les familles NIco, Paulet et Mulot
prient leurs amis ei connaissances de leur
faire l'honneur d'assister aux obsèques de
Mmo veuve Clémence BONFILS, née JAHAN,
leur sœur, belle-sœur, tante et cousine, qui
auront lieu le lundi 22 mars, en l'église Saint-
Ferdinand.
On se réunira à la salle d'attente de cette

paroisse, à huit heures un quatt, d'où le
convoi partira à huit heures trois quarts.
Il ne sera pas fait d'autre invitation.

Pompes funèb. génêr.. 121, c. Alsace-Lorraine.

Dans le numéro du « Progrès civique » de
cette semaine paraît un très remarquable
artirie du général Percm :

n Sommes-nous militairement en état d'im¬
poser l'exécution des clauses du trait de
Versailles ? »

Vingt autres questions passionnantes sont
encore traitées dans cette revue, et on y
trouve, dan6 ie numéro de cette semaine, ie
premier article d'une enquête, bardie cer¬
tes, mais de noble inspiration, effectuée au¬
près des plus notables personnalités de no¬
tre pays sur les terribles maladies qui mi¬
nent notre belle race française : ia tubercu-
Iosq 0^ l'avariG
En raison de son succès grandissant, du

nombre croissant de ses abonnés et de Ja
pénurie de papier en France, le « Progrès
civique» ne se vendra bientôt plus au nu¬
méro.
Si vous voulez suivre le développement de

cotte passionnante enquête, si vous voulez
en politique connaître 1' dessous des car¬
tes, si vous sentez l'utilité de converser une
fois par semaine sur les questions sociales
avec les hommes les plus éminents de notre
époque, prenez un abonnement d'essai de
trois mois.
Un billet de cinq francs et votre^ adresse

à l'administrateur du « Progrès civique »,
69, avenue de la Grande-Armée, Paris.
C'est simple et rapide.

Pourquoi je n'ai pas traversé
l'Atlantique

Le capitaine Marchai le dit dans la fin
de la remarquable série d'articles qu'il a
consacrés à ce sujet dans la VIE AERIENNE
ILLUSTREE. Le numéro du 18 mars con¬
tient également une série d'articles sur les
moteurs d'aviation, par le capitaine Petit;
les avions américains, le nouvel hydravion
anglais; de rnultipes rubriques, des illus¬
trations inédites font de ce numéro un des
plus saisissants de ce journal consacré aux
grandes choses de l'air.
E-n vente le jeudi, 1 franc dans les magasins

et dépôts de la «Petite Gironde».

Le Carnet é la Femme
En-cas, paletots tricotés, voilettes, peignoirs,

Soins de beauté.

Nous vous avons donné, Tharmène G...,
dans notre dernière chronique, l'adresse
que vous réclamiez. Le catalogue du par¬
fumeur vous renseignera sur ses prix. Une
eau excellente pour, éclaircir le teint, en¬
lever à i'èpiderme sa sécheresse, est la
Brise Exotique, de la Parfumerie Exotique,
26, rue du Quatre-Septembre, Paris.
On fait des parapluies peu chers en taf-

fette; mais les parapluies de surah fin, bord
l'allie, poignée bois des îles incrustations
ivoire, ou mailloche bois des îles, ou rou¬
lette ivoire, sont infiniment mieux et plus
durables. Les en-cas se font en schappe
tout soie galon, petits bouts gala, poignées
et embouts bois pyrogravé 'teinté, diragon-
nes nuances mode; en pongée tout soie,
poignées mylords, gala blanc ou couleurs,
ou boules bois; en satin, bord faille; en
surah.
Les paletots en tricot, laine et soie, jer¬

sey soie, simili soie, sont d'un porter agréa¬
ble. Les robes en tricot de laine ou de
soie, ne se, chiffonnant pas, sont précieu¬
ses pour le voyage, l'auto, la campagne et
la maison. Beaucoup d'élégantes rempla¬
cent, en dessous, la flanelle par la guim¬
pe de crêpe de santé à épauïettes de ru¬
ban ou dè tricot.
La dernière voilette est ronde, brodée

et chenillée, ou carr-ee, à bord brodé au
passé et chenillé, ou enveloppante, à lar¬
ge bordure pois plumes d'autruche dans
la partie recouvrant le chapeau. Il ne faut
pas omettre de parfumer sa voilette en
même temps que son mouchoir d'un soup¬
çon du parfum d'Arys ; Un Jour viendra. On
sera encore plus jolie sous le tulle de soie
si on a pris la précaution de passer sous
ia poudre de riz, après sa toilette à la
Brise, la Crème de Teindelys, d'Arys, crè¬
me spéciale pour veiouter la peau et don¬
ner à la moins favorisée une appaîènce
de jeunesse, de fraîcheur et de grâce.
Parmi les fantaisies de la haute mode,

nous trouvons la flamme de paradis mâle,
nègre noire ou naturelle; la fantaisie co¬
lonel, en aigrette véritable; la minoche de
cinq brins, en toutes nuances; les ailes
cirées, les pavots en célopnane, les fleurs
velours et tissus métalliques; les fantaisies
en rapnia, en paille, en autruche ; la crosse,
les roses de soie.
Les peignoirs se confectionnent en mous¬

seline de laine imprimée, en crêpe de Chi¬
ne, crépeline de coton. On les garnit de
plissés, de jours, de parures d'organdi. Dès
le matin, on peut être bien coiffées et
charmantes grâce aux postiches, de plus
en plus recherchés.
Voyez les modèles incomparables de nos

maîtres coiffeurs MM, Lauga et Benais,
8 rue Huguerie; 30, allées de Tourny,
îiordeaUX' ROLANDE.

p - S. — Faites, comme Minette, pousser
vos'cils 'et sourcils avec la Sève Sourciliere
de la parfumerie Ninon, 31, rue du Quatre-
Septembre, Paris. Réclamez catalogue.
Je répondrai la semaine prochaine aux

nombreuses lettres reçues. Impossible au-
jourd'hui,

Où mange-t-on bien à Bordeaux 1
Chez DUBERN. 42, allées de Tourny.

Buvez un POKER Quinquina
l'Apéritif qui convient à TOUS

TUBERCULEUX
ANÉMIÉS, NEURASTHÉNIQUES
Le bon pain doit sa grande valeur nutri¬

tive à ce qu'il contient des éléments orga¬
niques dont la composition rappelle celle
des tissus du corps humain. Ces prin¬
cipes actifs, très assimilables, sont donc
prêts à être absorbés et transformés en
cellules vivantes.
Or, dans bien des maladies (tuberculose,

anémie, troubles nerveux, etc.), il est néces¬
saire d'avoir recours à une médication
Jiypermlnéralisée organique — surtout phos-
pho-organique. Le régime alimentaire est
insuffisant pour atteindre ce but, car les
aliments rerninéralisateurs sont surtout re¬
présentés par les céréales (pain), les légu¬
mes et les fruits, qui contiennent des sais
minéraux à l'état organique, et il faudrait
en faire absorber une masse énorme — in¬
compatible avec la vie — pour donner à
l'organisme malade la quantité nécessaire
de substances minèraies; mais ce qu'on ne

Feut Pas faire par les aliments, on peutobtenir par les Pilules Zoé, qui contien¬
nent la quintessence orgario-mmérale de
plusieurs livras de pain, œufs, légumes et
fruits et dont l'assimilation est parfaite.
Les'PiluAes Zoé comme le bon pam, for¬

tifient les anémiés et les convalescents. El¬
les combattent avec succès la tutoereniiose,
le rachitisme, la neurasthénie et une fouie
de maladies nerveuses.
Les Pilules Zoé sont en vente dans toutes

les bonnes pharmacies. 6 fr. la - ibapêj'.
« fr 60 EJivol franco contre 6 fr. bd. uapo-
rato'tres Zoé, 10, r. de Maubeuge, Pans (9e).

Un Traitement intégral
des Maux

dESTOMCetd' INTESTINS
est lemsûûYi duÛ.'A J. Carpeotter.

> après dehborieusesexpériences estparvenu
^mettre aupoint la formule idéale pour le
traitement desmaladies des voies digeshves

i Le CMSODYL assure une digespon régulière.
I supprime progressivement toute pou/eur-
efguêrit dyspepsies.,gastralgies, entérites ep
C'est /eseul traitement IfliepraletfâtlOU/iel,

1#

AlflQ RE RÉRÈtî M- Maxime Monichon,
HbIw UE UtuLd M. et Mmo Achile Boy-
rie, M. et Mme Alban Mariau (de Lacanau-Mé-
doo), M. Irénée Boyrie, les familles Placide
Boyrie (de Mios) et Laurent Lafon (du Teich)
prient leurs amis et connaissances de leur
faire l'honneur d'assister aux obsèques de

M. Isnel MONICHON,
leur père, frère, beau-frère, oncle et cousin,
qui auront lieu en l'église de Mlos, dimanche
21 mars, à. neuf heures.

AVIS DE DÉCÈS Mmo veuve Dufour,
M. et Mme Albert Pa¬

ge, M. et Mmo Daniel Blondeau et leur fille,
M. et Mme Roger Coutures et leur fille ont la
douleur de faire part de la mort de

M. Jean-Auguste DUFOUR,
pieusement décédé h Murviel-les-Béziers (Hé»

rault), à l'âge de 78 ans.
Les obsèques et les messes ont été célé<

brées dans la plus stricte intimité.

i eidefcftement'aromatfsé.
[SON EFFET EST DIRECT ET TOTAL
î Toutes pharmacies - 5 fr.80 ( Impôt compris ),
I ou contre mandat aan» frai» aux LABORATOIRES du
| RÉVULSIF BOUDIN, 6l?rw duMouS» â Wncennea.(5e««)

mm

de

GUÉRIR

IES

offre gratuitement |
de faire connaîtra

AVIS DE DÉCÈS A. Beney fils at-
A. Garcié, le

Pî£

M
né, M.

personnel de la Maison ont la douleur de
faire part du décès de

M. Julien BOURNERIE,
leur collaborateur et ami, inhumé à Camar-
sac, le 9 mars.

REMERCIEMENTS ET MESSE
M. et Mme Henri Robert, les familles Robert,
Grenier, Verdler, Davant, Valade, Davant et
Roche remercient bien sincèrement tontes les
personnes qui leur ont fait l'honneur d'assis¬
ter aux obsèques de

M. Marcel ROBERT,
ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des
inarques de sympathie dans cette douloureuse
circonstance, et les informent que la messe
qui sera dite à neuf heures, le lundi 22 mars,
dans l'église Notre-Dame de Talence, sera of¬
ferte pour îe repos de son âme.
La famille y assistera.

Pompes funèbres générales (Sera, de Talence).

Au Baby toute la Layette
15, rue Vital-Caries, 15

Ouverture — Lundi 22 mars — Ouverture
■» —

SPECTACLES du 20 mars
GRAND-THEATRE. — 8 h. : Maroul.
APOLLO. — 8 h. 15 : Véronique.
BOUFFES. — Relâche.
TRIANON. — 8 h. 30 : Le Rubicon.
SCALA. — S h. 30 : Bordeaux qui rit, revue.
ALHAMBRA. — '8 h. 30: Les Surprises de
l'Encéphalite.

ALCAZAR. — S 11. 15 ; Monte-Cristo.
ALHAMBRA-DANCING. — 8 b. 30: Grand bal.
SKATING-PALACE 8 h. 30 : Patinage et hal.

Grande variété do Postiches légers, naturels,
AU RAYON D'OR. Salons de coiffure (angle
cours Victor-Hugo-Sainto-Cathcrine). — Spé.
cialitô de coiffures ville et théâtre.

Si vous vouiez bien manger, allez chez
DESCHAMPS, S,' rue des Remparts.

La Compagnie du « Ronéo » est à rentière
disposition de sa clientèle. Elle veut et peut
la servir,, «g, J, Çoul longer, directeur,- 30, ai-

REMERGIEMENTS ET MESSE
Mme veuve G, Courcelle, M. J. Courcelle, en¬

trepreneur, conseiller municipal du Bouscat;
Mu»» Marie et Gabrielle Courcelle, M. et Mme
Maurice Bodlnaud et leur fils et leur fa¬
mille remercient bien sincèrement les per¬
sonnes qui leur ont fait l'honneur d'assister
aux obsèques de

M. Gabriel COURCELLE,
entrepreneur de travaux publics,

ainsi que celles qui leur ont fait parvenir
des marques de sympathie, et les Informent
que la messe qui sera dite le jeudi 25 mars,
â dix heures, dans l'église du Bouscat, sera
offerte pour le repos de son âme.
La famille y assistera.

REMERCIEMENTS Mme veuve (Alfred
Lacoste et sa fa»

mille remercient bien sincèrement las per¬
sonnes qui leur ont fait l'honneur d'assister
aux obsèques de

Jean-Alfred LACOSTE,
voyageur de la Maison Chauvin,

ainsi que celles qui leur ont fait parvenir
des marques de sympathie.

REMEQPIEMEIITQ M- J-M- R<>ch, m»»nCmbBltjSIlmCn IO veuve Hou et sa
fille, Mim B. Roch et leurs familles remer¬
cient bien sincèrement toutes les personnes
qui leur ont fait l'honneur d'assister aux
obsèques de

Mm» J.-K. ROCH, née DUFOVR,
ainsi que celles qui leur ont fait paryenlr
des marques de sympathie dans cette dou¬
loureuse circonstance.
Messes dites dans l'intimité.

à tous ceux qui sont atteints d'une maladie de
la peau, dartres, eczémas, boutons, déman¬
geaisons. bronchites chroniques, maladies de
la poitrine, de l'estomac, de la vessie et de
rhumatismes, un moyen infaillible de se gué
rir promptement, ainsi qu'il l'a été radicale¬
ment lui-même, après avoir souffert et es¬
sayé en vain tous les remèdes préconisés.
Cette offre, dont on appréciera le but huma¬
nitaire, est la conséquence d'un vœu. Ecrire
à M. VINCENT, 8, pface Victor-Hugo, à Gre-
noble, qui répondra gratis et franco par cour¬
rier et enverra les indications demandées.

BOURSE DE PARS S
du 19 mars 1920

BULLETIN FINANCIER
La tendance, dès l'ouvci'.ure, se raffermis¬

sait notablement, tant su:' de meilleures In¬
dications de -onores, que sur les bonnes nou¬
velles circulimt ..u sujet de l'emprunt. On est
très chaud sur les valeurs international:s. sur
une nouvelle ten. ion de ,a liv-- Rentes termes.
Banques soutenues. Tr >" en commun en
progrès. Navigation meilleure. Rio calme. Su-
r»<-i s<:t)b -iusse. vive reprise des mines
d'or, de l'Eagle et du Groupe égyptien. Caout¬
choucs résistants. Pétroles demandés. Cblonia
les très achalandées Russes ën meilleure ten¬
dance.

BOURSES DU COÎViSVlERCE

COURS DÉS CHANGES
Le premier chiffre indique le pair, le second

le cours du. jour.
De Paris, le 19 mars. — Sur Londres '25 15),

51 84; sur Madrid (0 92), 2 40 1/4; sur Amster¬
dam (2 03). 5 05 sur Rome (1 00), 0 72
sur New-York (* 15), 13 -S; sur Genève (1 00),
2 34; sur Copenhague (1 39' 2 39 1/4; sur Stock-
holm (1 39), 2 78; sur Christiania (l 39), 2 48 1/4;
sur Bruxelles (1 00), 1 03 14.
Dernier change côté, de Paris sur Buenos-

Ayres (au pair de 2 fr. 20 pour la piastre pa¬
pier, le 19 mars, 590 contre 619 it la veille.

BOURSES ETRANGERES

Change Sur --adrid, 42 10, sur Barcelone, 42;
sur Buenos-Ayres (or), 63; sur Rio-de-Janeîro,
17 9/16; sur Valparaiso, 1-1 5/8.
Bourse de New-York, le 19 mars. — Change

sur LondTes. 3,775 contre 3,685; sur Paris, 13,62
contre 13,57.

■■ •

N.-B. — Les cours, recettes et stocks de la
veille sont Indiqués --ntre parenthèses après
ceux du jour.
RESINEUX. — Londres. 19 mars. — Térében¬

thine, faible. Disponible, 835 ( 240). Mars-avril,
236 (240) ; mai-aoilt. 174 (178) ; juillet-décembre,
139 (140).
Résines sans changement.
Savannah, 19 mars — Térébenthine, 215 1/4

(215).
Résine K. W.. 18 75/19 '18 à 19).
New-York, 18 mars. — Térébenthine dispo¬

nible. 233 cents.
I.lverpool, 1.8 mars. — Térébenthine améri¬

caine disponible. 250 shillings.
On cotait le 17 mars, à Anvers : Térébenthine

et résines portugaises, embarquement du Por¬
tugal, sans changement.

CHUTES DE MATRICES ^
REINS FLOTTANTS /

DÉPLACEMENT des ORGANES b
OUI on peut se guérir sans avoir recours

à l'opération, souvent néfaste, non par elle-
même, mais par ses suites.
Vous qui souffrez, n'attendez pas qu il soit

trop tard; l'étranglement herniaire provoque
la mort en quelques heures dans des souf
frances atroces, et cet étranglement peut se
produire dès Tapparition de la hernie, sans
qu'aucun malaise particulier ait annoncé
son imminence. ;
Hemieux, songez que votre infirmité est

pour vous un danger de mort permanent,
qu'elle vous affaiblit et fera de vous un im¬
potent à bref délai.
N'hésitez donc pas plus longtemps : la mé-

thode du célèbre Spécialiste HITTEL, de
Paris, sans gêne aucune, sans rien changer
à vos habitudes, fait immédiatement dispa¬
raître votre infirmité et en assure la guéri-
son définitive.

« Monsieur Hittel,
«J'avais souffert pendant plus de dix ans

et essayé toutes sortes de bandages qui ag¬
gravaient mon infirmité ;et m'empêchaient
de travailler.
».J'ai alors adapté votre excellente métho¬

de, et je suis radicalement guéri d« ma her¬
nie sans m'être arrêté de travailler.

» Je vous remercie bien sincèrement et
vous autorise à publier ma lettre en recon¬
naissance.

» CKOUIN, maire de Tranques,
par Eco-uhé (Orne). »

M. HITTEL recevra hommes, femmes et
enfants. Les clients seront reçus à :
BORDEAUX, dimanche 21 mars, 30, r. d'Ares.
Pau, lundi 22 mars, hôtel de l'Europe.
Mauléon, mardi 23 mars, hôtel des Pyrénées.
Artix, mercr. 24 mars, bôt. St-Jean-Lasserre.
Lembeye, jeudi 35 mars, hôtel Pellerin.
St-Palais, vend'r. 26 mars, hôtel du Trinquet..
Sauveterre, samedi 27 mars, hôtel Rospide.
Soustons, dim. 28 mars, hôtel du Lion-d'Or.
Amou, lundi 29 mars, hôtel de la Gare.
Orthez, mardi 30 mars, Grand-Hôtel.
Montforf-en-Chaloçse, mercredi 31 mars, hô
tel Pouységur Prosper.

Vîllamtraut, jeudi B* avril, hôtel du Pont.
Langon, vendredi 2 avril, hôtel Richelieu.

E. HITTEL, 8, rue de Cadix, PARIS

la HERNIE
est Guérie

Les personnes atteintes de HERNIES sont
habituellement soignées en dépit du bon
sens èt hésitent à se confier au premier
venu ; c'est pour cela que nos lecteurs
apprendront avec plaisir le passage de
M A. EDOUARD, l'habile spécialiste her¬
niaire de PARIS, qui garantit la conten¬
tion immédiate de toutes les HERNIES ou
DESCENTES, ainsi que Tont prouvé les
MILLIERS DE GUERISONS que nous avons
publiées et dont le nombre augmente cha¬
que jour.
HERNIEUX, dans votre intérêt, au lieu de

vous adresser à n'importe quel soi-disant
guérisseur que vous ne revoyez jamais,
souvenez-vous que seul M. A. EDOUARD
mérite votre confiance, puisque lui seul
visite notre contrée tous les mois depuis
VINGT ANS, et qu'il se tiendra de nouveau
à la disposition des personnes qui veulent
guérir, de huit heures à quatre heures, à ;
Saintes, dim. 21 mars, hôtel du Commerce.
Castiilon-sur-Dordogne, lundi 22 mars, hôtel
de la Boule-d'Or.

Libourne, mardi 23 mars, hôtel de France.
Lesparre, mercr. 24 mars, hôtel de la Paix.
Tonneîns, jeudi 25 mars, hôtel de l'Europe.
Langon, vendr. 26 mars, hôtel du Lion-d'Or.
Marmande. samedi 27 mars, hôtel du Centre.-
Villeneuve-sur-Lot, dim. 28 mars, hôt. Gâche.
Agen. lundi 29 mars, hôtel Central.
Perigueux, mardi 30, hôtel des Messageries.
Montpont-sur-LTsIe, le 31, h1 du Puits-d'Or.
Terrasson, jeudi 1er avril, hôt. Messageries.
Brantôme, vendredi 2 avril, hôtel Chabrol.
Bergerac, samedi 3 avril, hôtel de Londres,
BORDEAUX, dimanche 4 avril, hôtel dd
Centre, rue du Temple.
Ceintures médicales contre les Chutes

ou Descentes de Matrice
A. EDOUARD, 197, r. du Temple, PARIS-10»

REMERCIEMENTS familles Gorce, For¬
tin, Bêg-aud, Mallemoucbe, Cassag-ne, Tarrieu,
Caries, Darracq, Massieu, veuve L. Gulllau
remercient sincèrement les personnes qui leur
ont fait l'honneur d'assister aux obsèques de

M. Camille GORCE,
qjinsi que celles qui leur ont fait parvenir des
marques de sympathie.
Pompes funèbres générales (Sera, de Talence).

Ï0EMYG Mm» .veuve Emile Ro-JHLIHCnbSLSVICn i O ques, le docteur C.-M.
R.oques, M. F. Roques et leur famille remer¬
cient bien sincèrement toutes les personnes
qui leur ont fait l'honneur d'assister à la levée
de corps et aux obsèques de

M. Emile ROQUES.
Profondément touchés des nombreux témoi¬

gnages de sympahie qu'ils on reçus, et, dans
l'impossibilité d'y répondre personnellement,
les prient de vouloir bien recevoir ici leurs
remerclments les plus sincères.
Les messes ont été dites à Montré)eau, où

•iont e.u lied les, qbsèques et, l'inhumatior
m» 9, ■

«IAREHÉ GÉNÉRAL AUX BESTIAUX DE BORDEAUX
Du 19 mars.

Agneaux amenés, 316; renvoi, »». Vendus de-50
â 115 fr. la pièce.

TRIBUNAL DE COMMERCE DE BORDEAUX
du 19 mars

LIQUIDATIONS JUDICIAIRES
Vérification de créances

IKt sieur Jean Veillon, restaurateur ù Méri-
gnao : le mercredi 31 mars, à 2 heures.

CONCORDAT
Du sieur Louis Fauché, négociant â Ma-r-

gaux : le mercredi 31 mars, à 3 heures.
FAILLITES

Vérification de créances
Du sieur Alfred Ravat, négociant â Saint-

André-de-Cu-bzac : le mercredi 24 mars, à
2 heures 30.

Vérification de créances et nomination
de contrôleurs

Du sieur Alexandre I-Iuger, débitant â Bor¬
deaux : le mercredi 24 mars, à 2 heures 30.

Comptoir d'Horlogerie
MONTRES Ouv. Dimanche REVEILS

304, me Sainte-Catherine, sot

1000 RÉVEILS AMERICAINS
35 fr.1" Réveil avec répétition américain

2° Réveil avec répétition américain"
cadran lumineux

3° Réveil réclame J""!""'"
4° Réveil réclame, cadran lumin'eiix'
5° Rcveil Bijoux, pet. mod. de voyao-c
J-*mtodaW)osts ou rembourse- »

Pa®»

Chutes de Matrices

La dernière méthode Noël DEMEURE
l'habile Spécialiste herniaire de Paris, est
celle qui obtient les meilleurs résultats dan-
le domaine expérimental du traitement des
hernies, la seule qui procure sans gêne ni
interruption de travail un soulagement im¬
médiat, la guérison ou la contention défini¬
tive des Hernies et Descentes les plus gro3-

f'us anciennes, comme le prouveittestation s ajoutant aux nombreuses
g liensons obtenues :

'J? décembre 1919. _ Monsieur. Je souf-îSflpde deux HERNIES. Grâce â
niBD. i Noël DEMEURE,^ Je vous aut°rise à publier c»résultat. -— Lucien LABONNE à GRANDF

TERRE, par DIGNAC (Chmente).»
Nous avons la ferme conviction d'être utiles

en toute rn^fl611 l6U.r oonseillant de suivre
Skéotel îs»n ntïance la Méthode du Grandconnue et si appréciée dans
nées pi nù cÂn iî1 dePuis plusieurs an-
HFRwifitv grandit chaque jour.HERNIEUX, profitez du passage à :

21 mars' hôtel du Médoc.
castillon-s.-Dordogne, lundi 22, h' Boule-d'Or
PetrPhn^H 23 mars2 hôtel Central.Bauntîîfo e' tericredi 24, hôtel Bancon.
flinr»» Jeudi 25 mars, hôtel Gapagoxry.Oloron, vendredi! 26 mars, hôtel Loustalot.
m««'» '?1ar"edl 27 mars, hôtel du Nord.m ont-de-Marsan, dim. 28, hôt. des Pyrénées.
«?"> lundi 29 mars, hôtel Henni-lV.
«ire-sur-Adour, mardi 30, b. du Commerce.
Magetmau, mercredi 31, hôtel Lahille.
wionflanquin, jeudi 1er avril, hôt. Bardou.
Lesparre, vendredi 2, hôtel du Lion-d'Or.
Pons, samedi 3 avril, hôtel de Bordeaux.
Barbezieux, dimanche 4, bôt. la Boule-d'Or.
Saintes, lundi 5 avril, hôt. des Messageries.
Marans, mardi 6 avril, hôtel des Postes.
Un collaborateur, éminent spécialiste, re¬

cevra également à :
gj Tonneins, jeudi 25 mars, hôtel Central.

Loctoure, vendredi 26, hôtel de France.
% Marmande, samedi 27, hôt. des Voyageurs.

38 fr.
24 fr.
26 fr.
32 fr.

Valence-d'Agen, mardi 30, bôt. Tapis-Vert.
Agen, mercredi 31, hôtel Central - Modem.
DEMEURE, 52, boulevard E.-Quinet. PARIS.

^• Directeurs i8f gnttMnfy



MEUBLES en SERIE ™te EN GROS, exclusivement
1mbres a coucher, salles a mab6er ,.

[EUBLES de BUREAU ' 1 ' *Catalogue franco sur demande
dépositaires <aemanciés

bras i e r
17,Rue Doret Parïs-^XVf^

LIVRAISON RAPIDF

I MILLION 500.000
200.000 - 100.000 - 50.000
Pour mpur Faites des

devenir IllIgflË Economies
en achetant uneOBLIGATION A LOTS
COMMUNALE & Hz °/o

du Crédit Fonôler de France 1920
Six tirages annuels de 2 en 2 mois, A partir do

10 Mai 1920 — 3.200.000 de LOTS.
1 Lot de I.OOO.OOOl) 6 Lots de SO.OOQ
1 Lot de 600.000 6 Lots do fti.OOO
4 Lots de aeo.OOO 12 Lots de S.OOO
6 Lots de i00.000||360 Lots de LOOO
payable 25 fr. en souscrivant et le solde par
mensualités pendant 2 ans, conformément a
la loi spàciala du 18 Mars 1900. — Dès ta
Inversement on devient seul propriétaire du
titre, oomme s'il était payé comptant, ot l'on
. droit à. la totalité &u lot gagné.

t" TIRAGE le 10 MAI 1920
Disponibilités limitées à 6.000. — Sa hâtop.
Mandat-poste de vlngt-olnq francs à :

ES.LOUBARES SE, Directeur do CREDIT FAMILIAL ALGÉRIEN
10, Rue d'ïsly, ALGER (1<" versement).

Toutes les personnes qui n'ont pas été servies
au comptant peuvent en obtenir à crédit.
Les ventes à crédit consenties par le Crédit Familial

Algérien, sont autorisées et réglementées par loi
"— '"""'promulguée su Journal Officiel),

le tout repos.
spéciale du 12 Mars 1900 (promut
c'est donc une opération légale <

MAGASIN OC VCN-Yï O o^XPOSITIO»

Savons et
en postaux 'olive extra

de 10 kilos brut jde table, 1" qualité

46'50 |
110" »

Jde table, 1" qualité 34' »
franco contre [ » 2""qualité 76'»

remboursementocomestible. 71'»
l'nx sp. par quantités, BÉBBNGE8, 50, r. des Abeilles, Marseille.

SULFITE DE CUIVRE - SOUFRE
Ci® G1® Commerciale, 9, rue Richepaiise, Paris

Voulez-vous réussir dans Commerce, Examens, avoir
SITUATION ASSURÉE... Apprenez L'ANGLAIS
par correspondance. Ecr. Institut I. ROLLMER
4, rue lamandé, PARIS. Mab. rapide, écoaom. Placement assuré

t^^^Âpprene^nLpîdMnsnt îsm»°Uï'a 1

sTeno-dacTyipDemande» t* Programme gjatai» CE® r
i de. Clabllssements JAWET.BUFFEBEAU J
%MBHl67. Cour» Pasteur. BORDEAUX ««iiii^

Demande» I* Programma gxataik

de. Ctatllssements JAIBET-BUFFEBEAU
■■67. Cours Pasteur. BORDEAUX eraa»

PIERRES A BRIQUETS
SOCIÉTÉ de
produits

chimiques des
j TERRES RARES
Fabrication exclusivement française des marques

MONOPOLE, NATIONALE, PIERRES DE FRANCE, DIAMANT
I Usine. Vente en gros: 18, rue de Passy, PARIS (16e)

nouveau c.b.a
5 ton nes
prix net39.OOOFrancs

S.T.R.
Société anonyme
au capital de

2.000,000 d&trs j
Successeur de

J. VISSEAUX

wm

259:. Avenue Berthelot
LYON

115, Bout Président-Wilson
BORDEAUX

Demander Notice et Cata 8 u

ernie
MEMBRE EXJ JURY ot HORS CONCOURS

«La nouvelle pelote anatomique A COMPRESSION SOUPLE de M. Glaser. de Parlsj
63, boulevard Sébastopol, est la seule qui maintienne d'une façon radicale et sans

Sëne les hernies les plus volumineuses et les plus rebelles. » — (Dr Pierre
bahhiek, lauréat de la Faculté de médecine de Paris, ancien externe des hôpitaux:de Paris.)
e/->?T??T^. -:ur de? données précises, la nouvelle pelote anatomique à COMPRESSIONSOUPLE triomphe de toutes les difficultés et résout ce difficile problème d'un appa¬
reil partait. Sanctionnée par le corps médical lui-même, la nouvelle pelote adaptée àlappareil SANS RESSORT de M. GLASER c'est le dernier progrès de la scienceherniaire.

VOICI DES PREUVES
25-ler-20

« Monsieur Glaser,
» Depuis longtemps, je portais des ban-

Sages qui mo torturaient et aggravaient
mon mal. Grâce à votre appareil sans res¬
sort, que j'ai porté jour et nuit sans aucune

gêne, j'ai obtenu un soulagement immédiat.
J'ai pu me livrer aux travaux les plus péni¬
bles sans fatigue, et ma hernie a été radi¬
calement Immobilisée. Avec toute ma re¬

connaissance, vous pouvez publier ce mer¬
veilleux résultat. — M. Pierre Marchais, à
Boisferrant, com. de Castelet (Gironde). »

JE SUIS GUERI ! C'est l'affirmation da
toutes les personnes soussignées atteintes def
hernies, après avoir porté le nouvel appa¬
reil SANS RESSORT de M. GLASER, le ré¬
puté spécialiste de Paris, 63. boulevards
Sébastopol.

Ce nouvel appareil, grâce â de longues
études et de nouveaux perfectionnements»
assure séance tenante la contention par¬
faite des hernies les plus difficiles, les ré¬
duit et les fait disparaître.
M. CAZET Justin, maréchal ferrant, rué

Voltaire, 20, Biarritz (Basses-Pyrénées).
Dr Abel LAR'RË, à Mlrebeau-sur-Bèze (Cô-

te-d'Or).
Désireux de donner aux malades une preuve immédiate de ce résultat, garanti

d'ailleurs par écrit, M. Glaser invite toutes les personnes atteintes de hernies, efforts,
descentes, à lui rendre "isite dans les villes suivantes, où il fera gratuitement ''es¬
sai de ses appareils. Allez donc tous à :

BORDEAUX, 21 mars, de midi à 5 h., hôtel
Moderne, 7, r. Bufîon, pr. le cours Tourny.

Bayonne, 22 mars, hôtel Moderne
Orthez, 23 mars, Grand-Hôtel.
Lannemezan, 24 mars, hôtel de la Gare.
Lourdes, 25 mars, hôtel de France.

Oloron, 26 mars, jusqu'à 3 h., hôt. Loustalot.
Bagnëres-de-Bigcrre, 27 mars, hôtel Bous¬
quet, place Lafayette.

Maubourguet, 28 mars, hôtel de France.
Pau, 29 mars, hôtel du Commerce.
Mont-de-Marsan, 30, hôt. des Ambassadeurs»
Agen, 31 mars, hôtel du Midi.

L'éminent ait - de M. Glaser recevra également à :

Caussade, lundi 22 mars, hôtel Larroque. » Saiiit-Junieir, mardi 30 mars, hôt. Landouz«a
Limoges, jeudi.25 mars, hôtel Moderne. Morcenx, 31 mars, hôtel Puvgarou.
Rochechouart, 26 mars, hôtel Contamine. I Tarbes, 1°" avril, hôt. Darmaù et Commerce»

Brochure franco sur demande. Ceintures ventrières pr déplacement de tous or^ne3.

m

■belleM
jardinière

2, Rue du 'Font-Neuf —PARIS

Succursale de BORDEAUX, 4, Cours de l'Intendance.r&&>#0A/£ 22.00.

CdpletS Confectionnés
HOMMES et JEUNES 6FNS

^Bnvot Irucasnr demande de: Feuilledénaturas, Catalogue et EchMtM lotit.

Succursales : paris , f, Place de Clichy; LYON, MARSEILLE
BORDEAUX, NANTES, NANCY, ANGERS "

iBANDAGESi
là ressort, 5'; sans ressort, ÎO'I

nAS à VARIOESf
, belle qualité, depuis 5'.
(CEINTURES, depuis 7".8 iiVIM'Il. c.d'Alsace, 81, Bords. j

A (filèterais PROPRIETE de
HUil rapport de 50 à 100 hect.
seul ten., mi-cot., exp. midi,
ruiss. Ecr. VANDA Havas, Bx.

ON achéter. b. pr. trumeaux ettableaux anciens. Ecrire GI-
RtlMAGNY, Ag. Havas, BOrdx.
O A nC-'TlM.UË 1» cl. reç. pens""
ùïlfot. Mme (l SABOI1REAU.
Consult. 95, r. Porte-Dijeaux, Bx.
C A OC-FEMME, berbw lrecl.. Mue
OnUE CHATAGNAUD, 47, S"-
Catber'ne, Bx, reç. pens. Consult.

SAGE-FEMME
charge enfants, mais» seule. Pas
d'enseigne, jardin, Mm« Claverio,
ALLÉES DAMOUR, 39
grands PORTRAITS
POSE DIRECTE OU D'APRES PHOTO

Exécution soignée
FLORIAN, 11, rue Itaupliine, Bx

aux 4 freres
LUNDI 22 MARS ot Jours suivants

nouveautes de printemps
AFFAIRES EXCEPTIONNELLES

A TOUS LES RAYOKTS

Carb. calcium. Henault, Llbourve

Réparations Autos
GUILLOT, 61, r. de Tauzia. Bx.
"il de fer barbelé clôtures.
HENAULT. Llbourne (Girie).

On demande, « Hôtel Commer¬cial », 1 val. de ch., 1 tisseu¬
se, 1 veilleur de nuit. Référenc.

0ld
114.

0 EflGLAflDl
TAILLEUR DE t*' ORDRE à A /
cours d'Àlsace-et-Lorraine, Éè4 H

Livres Industriels
ChezGeorges, 8-10-12, c. Pasteur,
Georges lils se tient à la Foire.

©PIEUSE® Outils à bois, 10-
UUlCEaBEiO comobiles, mo¬
teurs divers, achat et vente. l.
Marboutin, Marm'ande (L.-et-G.)
chaudronniers sur cui
vre et toliers demandés,
places stables. valmier, 226,
avenue Thiers, 226, Bordeaux.

thiert une
108, 110, cours d'Alsace-et-JLorraine, Bordeaux

SAISON PRINTEMPS-ÉTÉ
MISE EN VENTE

Malades aiiansioMés
Demandez guérison à Dr Cliniq.
30. r. Agathoise, 30, Toulouse

Chartreuse Abbé Mazel

On ddo 2 ménages domestiqueslaboureurs et vignerons, fem¬
mes travaux des champs, bons
gages. S'ad. à Jaubert, rég-r, dm
de Rivalan, par Créon (Gironde).

ATTENTION ! ble acheteur
do la ré'jon. Livres anciens, mod.,
biblioth., musiq. Paie papier au
poids, 30 fr. les 100 kil. Illustra¬
tion journaux, 55 ïr. les 100 kil.
JOURDE.10, r. DuH-Dub'erqier,Bx.

yigll PÔ, SAVONS. On dem.nyiLCw représentants sér.
conditions avantag. BONCOUR-
AUBERT, à Salon (B.-du-R.).

COLONIAUX j;rrTvoi7eès
brut. SANDLER, 15, rue Ed-
gar-Quinet, Saint-Ouen (Seine).

LUNDI 22 MARS
et jours suivants

Pour ENFANTS

COSTUMES BLOUSES LONGUES
bleue, double col piqué blanc * J » va , 5Î>

COSTUMES MARIN AMERICAIN ^fs«f
bleue, double col garni galons "3 j j 9

COSTUMES QUARTIERS-MAITRES clMVieFte °"f ser||
bleue, laçon tailleur * 9 9

r*ACîTÏIM17Ç IÎ7PQ17V pure laine, forme marin ou pe- crf jH't/uo 1 umbd jhîaijEi 1 tit col. grand choix de coloris. *>«> > w

COSTOMES NORFOLK mes3varié?r7TnféVS8l8çfs'7^
avec ou sans ceinture 11" 9 •/*> 9 0«> 9 (a
ÏT A D17fICE7C D ATI AM 1/8 saison, cheviotte bleue ou tissusV Ai\LUoE.O tantaisie. avec ûCf o et' dCf CCf
ceinture îfD , 53 , 03 , Oi)
PITI ATTUC seules cheviotte ou serge bleue bien iof 1 -«ofLULU I 1doublées, très solides lO 9 1^9 1^>

Pour HOMMES et JEUNES GENS

COSTUMES VESTONS forme mode, jolis tissus nouveautés.

pour Hommes 175', 150f, 125f, 110f
pour Jeunes Gens 150', 1251, 110', 100'

fA^TIïMF^ ea be^les nouveautés anglaises, formesLUolUlTlLii variées, avec culotte ou pantalon.

pour Hommes . 200', 150f, 125', 110'
pour Jeunes Gens 175', 125', 1101, 100'

PANTALONS rayures nouveautés, très solides.

pour Hommes . 65', 45', 35l
pour Jeunes Gens 49', 42', 32f

MODES
WP'de MASSAUD-CAMGARD2L

119, rue Sainte-Catherine
BORDEAUX. - l'éléph. 44.14

informe sa clientèle qu'elle ren¬
tre de Paris avec un joli choix.
DERNIÈRES NOUVEAUTÉS
SPÉCIALITÉ DE DEUIL

nilUDICDC demandés. BonUUwIllEliO toupilleur, ma¬
chiniste, menuisier, charpentier,

limeur affûteur.
Louis TALLET, à ARES (Girde).

J'APUÈTE meubles, lames,nufitl G plumes ou débar¬
ras, etc. — Ecrire ; ë. hazet,
75. r. J.-Carayon-Latour, 75, Bdx.

Demande architectes etmetreurs pour travaux ds
tégions libérées. S'adresser lun¬
di 22, mardi 23, de 18 à 19 heures,
Beauvalet, hôtel de Bordeaux, B"

BORDEAUX -"BAYQNNE
Camion auto prendrait fret.

Départ i lundi 22 mars.
S'adresser Cave de Bordeaux,

30, rue du Palais-Gallien.
ne A1IIQ Mn« "vv8 Couécou a4 oBliS vendu son com. de
vins, 86, r. B.-Adour, à m. Du.
touya. Opp. reç. 92, r. Francin.

OUVRIER TONNELIER^
demandé ù La Rochelle, muni
de bonnes références. Situation
sér. Ec. Xaugel, Ag. Havas, Bx.

mCTIIRilDS CTID MUSITDC en belles draperies nou-LUD i UrIDO dUK MLèUKt veautés ou cheviotte ou

serge bleue, doublages solides, coupe et façons irréprochables.
300', 250', 200f

r Vêtements Gabardines Anglaises
impermeables
Mise en vente de nos Series-Reclames a I95f. I70f, I35f et 125
LA PLUS IMPORTANTE SPÉCIALITÉ

II
t FORD il

CHASSIS FOIS!» modèle 19'iO, livrables immédiatement.
CHASSSIS CAMION 1 tonne FORD, mod. 1920. prcnonscommande.

aj
A. MALEVILLE & PIGEON

33-25-31, Boulevard AIbert-Iwj BORDEAUX# — 2 èléphono 8-92.

'Û^iÏElBASLÏfPSO,IS1»^
Tétéph. G-73 A> CAZAtJBOÏM Téléph. «-13

Service spécial de Désinfection
Sanatorium Bordelais B>éuni

Désinfection, Confection et Réfection de toute literie,
Désinfection de locaux et mobiliers par procédés modernes,
Etuves des plus puissantes.

S'adresser a nos Succursales oa Usine :
«9. cours de l'Intendance; «3, cours de la Marne;
393, IS4 Président-Wilson ; 89, rue Fondaudège ;
171, r. Ste-Catherine ; 131, route du Médoc (Tél. 6.73).
Pour les ordres du SANATORIUM BORDELAIS (anciennement

^ rua d'Ornano), s'adresser_U»INE_CALYP»0^_i^_^______^ (
racii In toute uillirultécivile ou commerciale, renseign., démarche, procédure
rUUïlfrixtrès moiM pour consultation. Dorcy, 32, rue Ste-Colombe, Bx.

le plus
Vins en bouteilles, mise duoh., suis acheteur. F. Jourdan,
jibourt., 35, q. Chartrons, Bordx,

H. ROUSSARiE, Agent général
BORDEAUX-BASTIDE

DIVORCES lÂP,.PfsK^ jrsfSTOVlIUaaMfciW (Consuliabons gratnites). Bureaux: 34, r.Roban Bx

^" XJVCp»TNUES
RA rONXAKTE, expédiée & l'ejmd, sotunettre on» peraonn» à votre
tofonM. mimeà distança. Dam, i M. STEFAN.92.8d St-Marcol.par|t.^HnwH'IHi.imtli

,mnp.e«.mmbles
■ÏTil tlLUMW
MESSIEURS - DAMES - ENFANTS

w

ISi

PIANO suis acheteur, occasion,bon état. Clouzet, 82, rue de
Pessac. Marchands s'abstenir.

FOIRE DE BORDEAUX
Côté Allées d'Orléans — Allée des Antiquaires

Toutes sortes de Meubles et de Marchandises serout vendus par le
brocanteur GATINEAU à de très bonnes conditions et à 'prix
marqués. — Tous les jotars arrivage de nouvelles niarch andises

J'attends mon

Chocolat
François

A PU RY vestiaire, linge, meu-
rluirsril bles, or, argenterie,
etc., reconnaiss. du M«-de-Piété.
PETIT, 29, pl. Pey Berland, Bx.

ACHAT AU MAXIMUM

Diamant, platine, or,
Monnaie argent pas cours, vieux
Dentiers Beau, 31, r. Esp.-d.-Lois

HUILES EXTRA
GROS - DEMI-GROS

Ecr. Algar, Agence Havas, Bx.

TENTES - BACHES

VOILERIE JOACHIM
Ibis, q. Salinières, bordx. T. 32.18.

PIERRES A BRIQUETS
5"a/m, le cent 9i; 7m/n>, le cent 13'.
Pralong, 18, r. Efo-Dolet, Paris.

Courtiers agr. photos dem.Delom, 146, r. d'Arès, Bordx.

A LOUER libre tout de suite,
maison 3 étages, 20

pièces, téléph., eau, électr., gaz,
près Transbordeur. 135, quai des
Chartrons. Pour visiter, au 137.

Huiles et. savons. Jean mas-SEBG3UF, à Salon (B.-d.-R.).
Vente directe aux consommât".
Envoi grat. tarif sur demande.
Pour créer affaires AJJE7 ÇfàJ
pr correspondanceWÏÎEa, uul
Ecrire: G. GABRIEL, à Evreux.

||11|I PQ et Savons. Repr. dâ<s».ntlILCO — Fortes remises. —

A. MACHY, SALON (B.-d.-Rh.).

PELADE
Notice gratis
BENIT, phi®»

Délicats, Gourmets et Gourmands, qui avez hâte de déguster, chaque matin,
votre délicieux petit déjeûner, nous vous comprenons car, en effet, une
bonne journée est souvent la suite heureuse d'une digestion facile. Le

Chocolat-François
a des propriétés digestives incontestables parce que pur, naturel et toujours
frais. Fabriqué dans des usines modèles avec des matières premières soïgneu-
semeut sélectionnées le Chocolat - François sera toujours le préféré.

Di.fi» toutes bonnes M"" d'Alimentation dn Snd-Ouest, Propriété-de la S* A' Talenciaâ Talence -.Bordeaux

CAPITALISTES
On dem. p. extension aff. com.
sûre, 150.000 fr. gar. p. 300.000 fr.
d'immeubles. Inter. s'abst. Ecr.
FEAST, Ag. Havas, Bordeaux.

FILS FER vignes, 120 à 160 fr.I. 100 If. HENAULT, Llbourne.

J'achète à des pnx inconnus
DIAMANTS, argenterie, bijoux,
platine. Reconn. du Mt-de-Piété.

Horl.-Bijouf. MOULES,
25, rue des Trois - Conils, 25, Bx.
A V. Camions 2 et 4 t., 2 camion-
net. Emon, pl. Caserne, Saintes.

ZMACHINES à écrire à vendre,
. RT.^è... bas prix. L. LAMBERT,

TONNEINS (Lot-et-Garonne).
tiiinnu TRANSIT ayant en-
tïlrilOUn trepôts et caves
bien situés côté quais, entre¬
poserait marchandises pour
d'autres maisons. Bonnes con¬
ditions. Ec. Barrier, Havas, Bx.

Association ou emploi inté¬ressé dans affaire commercia¬
le ou industrielle est demandée
par jeune homme disposant
actuellement de 40,000 fr. Ecrire
à J. Imbert, bureau du journal.

CYCLES LABQB
3, place Piei'ie-l aflltte. Bdx
A II DEMANDE un ménage pourvit hôtel. Pour renseignts, s'ad.
au buffet de la gare, à Saintes.

DISPONIBLES
WAflONq PLATË-*ORME 10fV AUUilô îonnes. châssis et
hausses entièrement mélalliques,
pouvant circuler sur tous
réseaux. — SIMON et LftGANE-
4, quaiWilaon, 4, à Règles.

TRANSPORTSfi Par CAMIONS-AUTOS
HMeilleur marché de la place
■ Entrepôt — Manutention

J'ACHETE à des prix inconnus
DIAMANTS rie, Reconnais¬
sances de 3*iété. — iïorl'i'-Bij1'"
Moulés, 25. r. des Trois-Conils, Bx

MACHINE A VAP. 7#à cvhx
Déo, 96, rue Bourbon, Bordx.

ACHETE VIEUX JOURNAUX etllllustrations propres 50' 100 k.
ROY, 15, rue de Lalande, Bordx.

LeGRAND DEPOTdeMEUBLES
116, rue Fondaudège, 116Téléph.

34 . 91
Téléph,
3*7 . 97

MEUBLES, SIÈGES, TENTURES
VISITER NOS MAGASINS

Livraisons par AUTOS dans toute la région

ÉTUOBS ÉCOBJOMIQTJES

ST-OOEN,
T5ssa@es -et.Usines

PARIS, BORDEAUX,
37, rue de Viarmca 25, nu» Saint-Reani

LYON,
18. nie du Plat

MARSEILLE,
Ol. ruc de la République

ALGER
7, rue Warnicr

Nos lecteurs connaissent depuis de longues an¬
nées déjà cotte grande entreprise qui s'est déve¬
loppée particulièrement dans ce dernier quart de
siècle, l'importance de sa fabrication, ainsi que
sor. organisation commerciale et ses efforts inces¬
sants pour satisfaire aux besoins du commerce et
des transports.
Cette Société est constituée au capital de cinq

millions de francs, et sa prochaine émission d'obli-
rrâtions va lui permettre d'étendre et d'accélérer
l'exécution du programme d'intensification et de
perfectionnement de ses services techniques et
commerciaux.

Ce développement de l'entreprise est du non
«Paiement au choix heureux et à l'organisation
moderne <ta siège commercial et des succursales,

angsi à l'organisation de l'usine, qui com-
non seulement les ateliers de tissage, mais

opérations d'apprêt, de teinture, d'im-nermlablnsafion, de confection. Les filés y subis¬sentiSS? dans là même enceinte, toutes les trans-
fomattons et usinages jusqu'au produit : bâches,^complètement terminés, ^ts à scrvnc
tj*: caTocnrsales : Lyon, Marseille, Bordeaux et

AIsct mSouelles s'ajouteront prochainement
Oran' Nice* etc., situées sut des points de grande

consommation, sont de puissants agents d'écou¬
lement.
Ces succursales se font apprécier d£. la clientèle

et sont particulièrement utiles aju commerce, par
leur organisation et les conditions particulière¬
ment avantageuses de leur service de location de

bâches. Le matériel des Bâches Plisson, toujours
soigneusement entretenu et renouvelé, .se .présente
toujours bon comme neuf, ce qui plaît beaucoup
à la clientèle.
La situation du marché textile reste gravement

influencée par celle des changes et l'embarras per¬
sistant des transports. Les prochains mois appa¬
raissent particulièrement critiques surtout pourle lin, mais l'ampleur des approvisionnements de
la Société lui permet de maintenir les prix les plus
modérés permis par les circonstances actuelles.

Elle continue à parer à l'insuffisance des trans¬
ports et à assurer l'approvisionnement de ses suc¬
cursales grâce à ses camions automobiles.
SACS EN LOCATION. — Le gouvernement ayant

décidé de rendre la liberté au commerce des blés,
la Société Plisson a pris tout de suite les disposi¬
tions nécessaires pour augmenter son matériel en
conséquence.
Le Catalogue Plisson, gratis et franco, contient,

«en même temps que le tarif complet des « Bâches
Plisson», celui de tous.les genres de Toiles d'em¬
ballage et à sacs, en jute, en lin, en chanvre, en
coton les Toiles imperméables et à capotes de
toutes les qualités et nuances, las Sacs pour
grains, chaux et ciment, charbons et tous pro¬
duits du sol et de l'industrie. On y trouve aussi
tous les produits de J'Usine Plisson : tentes, capa¬
raçons pour chevaux, longes et cordages, vête¬
ments imperméables, spécialités pour l'auto, l'a¬
viation, etc.
Pour recevoir le Catalogue Plisson et pour tous

renseignements, il suffit dw s'adresser à Paris.
37 rue de Viarmes (1er arrondissement) ou à l'une
rnMlconqnc des succursales.

VULGARIS.

NEW SCOTLAND
rue Judaïque. BORDEAUX

Joui le monde a intérêt, à faire ses achats à

NEW SCOTLA8MD
Rien que des vêtements

iabardines Anglaises
IMPERMEABLES

DAMES, MESSIEURS ET ENFANTS
Les plus élégants, les meilleurs

Les prix les plus modérés

LUNDI 22 MARS - VENTE RECLAME
MANTEAUX et RAGLANS DAMES et MESSIEURS 235', 170' et | AA

SLa jpl&ss grande spécialité É diL lif
RIEN DUE DU VÊTEMENT IMPERMÉABLE

f

grande fabrique
BORDEAUX - 1Q6-11Q, RUE SAINTE-CATHERINE - BORDEAUX

imperméables
Pour HOMMES, 65 ; DAMES, 49 ; ENFANTS, 1S1

costumespourhommes
Tout fait . 195 — Sur mesure :

PARDESSUS wr HOMMES «m. 175ibJ|

Saint-Sébastien
COURSES de CHEVAUX

tin k aïs f S Avril'
Près de OOO.OOO francs «le prix

Dimanche 4 Avril : GRAND-PRIX DU PRINTEMPS

wagons plates-formes
livrables de ' suite. Ecrire Infir,
Agence Havas, Bordeaux.
A il T ft <8 Réparations garan-
AU I Uv ties, tour et ajus¬
tage pour garage. Lafon Henry
et Cie- 41, rue de Metz, 41, Bdx.

Téléph. 24.90.
ATELIER de vulcanisation,
pneumatiques et chambres.
ACHAT et, VENTE de voitures.

Atelier de carrosserie.

AV, joli landaulet Gobron 6pl., 12-16 HP, roues métalliq.,
une de rechange, état neuf,
17,000 fr., accès, compr. J. Cou-
pin, r. Pomone, Oloron (B.-P.).

N'OUBLIEZ PAS !!!
que LOUIS. 15, r. Margaux, Bx,
achète touf. les vieux dentiers,
même brisés, jusqu'à 10' la dent.
Ne rien vendre sans consulter.

UAMIQN ARIES 4T.
REMORQUES îîSKX
Lescurc, ch. Baudin, Le Bouscat.

ouvrières lingères
couture, machine, bons salaires,
84, rue de Pessac, 84, Bordeaux.

Menuisiers-Charpentiers
cent quarante francs par semai¬
ne et plus. Indemnité déplacemt.
BLËRIOT, à BEGLES (Gironde).

GRAND hôtel de ordre dansstation balnéaire d. Pyrénées
à vendre pour cause de décès.
Situation unique, plein midi.
Balcon couvert pour la cure
d'air, 75 chambres ripolïnées,
lits fer et cuivre, mobilier à l'é¬
tat neuf, ascenseur. Lumière
électrique, garage, bains. Pour
traiter, écrire Tricoto, bur. j1.

lËflNTURES
Nettoyages àsec, Apprêts,*

Cure de Printemps
Voici le Printemps, et déjà les bourgeons commencent à s'ouvrir. C'est le

moment de penser à la Santé, cac, de même que la sève dans la plante, le Sang
subit une suractivité de circulation, qui peut amener les plus graves désordres.

Une expérience de plus de trente ' années nous permet d'affirmer que la
JOUVENCE de l'Abbé SOURY, composée de plantes inoffensives, jouissant de
propriétés spéciales bien définies, est le meilleur régulateur du sang qui soit
connu.

La JOUVENCE de l'Abbé SOURY détruit les germes de la maladie, tamise
le sang, qu'tellei fait circuler libreprent, et, en fin de compte* répare, tout
l'organisme.

SJW® CUBE ave® Sa

JOUVENCE de l'Abbé SOURY
c'est la GUERISON CERTAINE, sans poisons ni opérations,
de toutes les Maladies intérieures de la Femme;

O'BST ASSURANCE
contre les accidents du Retour d'Age, Métrite, Fibrome, Hémor¬
ragies, Pertes blanches, Troubles de la Circulation du Sang,
Hémorroïdes, Phlébites, Varices, Etourdissements, Chaleurs, j
Vapeurs, Vertiges, etc. j Exiger ce portrait.

Prendre la JOUVENCE de l'Abbé SOURY, c'est s'assurer des Règles régu¬
lières, non douloureuses, c'est éviter les Migraines, Névralgies, Constipation, etc.

La JOUVENCE de l'Abbé SOURY se trouve dans toutes les pharmacies :
le flacon, 5 fr. 40, plus impôt 0 fr. 60, total: 6 fr.; franco gare, 6 fr. 75. Les
quaitre flacons, 24 fr. franco contrit' mandat-poste adressé à la Pharmacie
Mag. DUMONTIER, à Rouen.

Bien exiger la Véritable JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY
avec la signature Mag. DUMONTIER

(Notice contenant renseignements gratis).

K&S .L'Y

Vente publique judiciaire
Le mardi 23 mars 1920, il sera

vendu aux enchères publiques,
dans le magasin situé n» 180,
rue Lecocq, par le ministère de
M. P. GROSSARD, courtier as¬
sermenté :
Environ 19 BALLES FIL (l'AL-
PAGA pesant environ 1,100. kil.
Renseignements et dispositifs
chez le courtier vendeur :

N» 16, à la BOURSE.

(¥!AISON à CENON, rue d'Au-
rios, comp, sous-sol, rez-de-

ch., jardin, à adjuger Ch. Not.,
7 avril 1920, 13 h. Mise à prix !
5,000 fr. On traite de gré à gré.
S'adresser à Mo BR.IGUET, not.
Bordx, 7, c. d'Alsace-Lorraine!

SAVON

f5EDRÈC,;NTAVlri=> demandés
lilLrîlïto par importante mai¬
son bulles et savons. J. CREIS-
SON FILS. SALON (B.-du-It)
Prix modérés. Demander tarif"

« LE FLAMANT »7
postal lo k. 33 fr.

10 k. 65 fr. c. re inb t°La Marius
Artaud, lO. b^Chave, Marseille.

HUILE DE TABLE
74« les 10 litres, 39' les 5 litres.
Savon cuit supr, 46' post 10 k
Savon mi-euit, 37' post. 10 kil!
franco gare cont rèmt>t. Agents
acceptés partout. Bonnes remises.
A. Mascaray, à Salon (B.-du-R.).

FABRIQUE^PAPIERBLANC
Sud-Ouest, demande conducteur
machine à papier, sécheur, ou¬vriers et ouvrières. Ec. SEGUIN,
Champagne-Fontaine (Dordog.).

". PRUNES D'ENTÉ
Laisse de 5 k., grosseur extra,
franco contre mandat de 30 fr.

CONFITURE D'ABRICOTS
très fine, 500 gr. net p&r boîte,
8 boîtes franco contre 25 fr.
Maison Victorieux, Eymet (D«ne)

POLiOF G'e PRIVEE e"q^.,»£k^«,;vï8* waailWlaa Ex-FIeSûreté,£>r droit,D",'i4,r.liohan,Bdx

MEUBLES MEUBLES

I

AU BUCHERON
59-61, Cours d'Albret. — BORDEAUX

Le plus grand choix de tous meubles Neufs
et d'Occasions provenant directement de nos
Comptoirs d'Achats à Paris.
LIVRAISON FRANCO A DOMICILE PAR AUTOS

COGNAC PRUNIER
dans toutes les bonnes Maisons

Concasuiannairc-Dépositairo pour la Girondo :
HENRI IH. BICHON. 17. RUE SAINT-LAURENT. BORDEAUX]

fc—-

MOBILIERS ELEGANTS
31-33, cours Georges-Clemenceau, 31-33

Bordeaux (anoien cours Tourny) Bordeaux

GRAND CHOIX
de Salles à jnanger, Chambres à coucher, Salons,
Cabinets de travail, Petits meubles, Lustres, Marbres

INTROUVABLES AILLEURS
et vendus bien au-dessous de leur valeur

Livraison par auto dans toute la Région

m iiiiiwiiwiRim!

t J
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Grands
MagasinsDEWACHTERSfflB

COUPE NOUVtLLE, FAÇON T1ÈS SOIGNEE f ISÉflf j COSTUME MARIN AMERICAIN
TISSU IUÏE RMTCAIIIE. RéclameiwW • '

MESURE P°nr HOMMES sur belles draperies anglaises, coupe grand tailleur.... 275f

sur belle serge bleue ou noire, pour j®
ENFANTS de S à 14 ans. RéclameOO

1

o / o

A LA DAME BLANCHE
IvUNDI S2 MARS

EXPOSITION GÉNÉRALE et GRANDE MISE EN VENTE
DES

NOUVEAUTES DE LA SAISON
ta illeur, belle drape-

UU^iUl«8ELo râe anglaise, ornés
piqûres soie floche, et boutons. Se
fait en noir; markae, kaki, marengo,
et bronze. u

Le tailleur _ %§ H "

Eififiaïïtes URDIlO couture satin sou-KyDtè pie,très mode. Se
bordcai

m
fait en vieux bleu, nègre, bordeaux,
marine, vert et noir.

La robe

WTKTftlSriiTÇ cape, très belle ga-viiUibBliS.i*lv bardine, ornés pi¬
qûres soie floche. Se fait en beige,
castor, brique, vieux bleu, gris,
marine et noir. fà f ffcf u

La cape &\w
R IIDAP ^ saiin souple ornés plis. Sed'4iri|jri& fait en bordeaux, vieux
rose, nègre, russe, chair, Champagne,
vieux bleu, nattier, marine A gjjf
et noir. Le jupon <5 la?

If fi 1$ fà C tr®s k®®11 voile coton
&TfflUI9yv forme mode. Se fait en
blanc, rose, vieux rose, saxe, Cham¬
pagne, cerise et noir. A

Le kimosio §y

IfTMMMftC ^eau crêpe de Chine,SLJJlllPlwWw orné jours et perles. Se
fait en toutes nuances-mode Qf|f y\
et noir. Le kimono.. J v II

cqubinaisons
Se/fait en ivoire, cham

voile coton,
ornées jours.

. Champagne, cerise,
saxe, soufre, rose, mauve,_ ciel,
chair et noir.

La combinaison^.. ..... ?2f50
^SÂOTSOELIT kimono,
en crépon très jolies impressions,
coî crépon uni. Se fait en rose, vio¬
let, cuir, gris, nattier, oran- Ait y
ge, mauve. Le saut do lit., I '
DSTIf^lSf^ilîÇ belle lainette pékin,VtI © Il II I 11 «J forme toute nouvelle,
ornés bandes cachemire.,Se fait en
nattier blanc, pnfrne blanc, noir blanc,
etmarine blaffc. <ft JJÏ ^

Le peignoir. ♦ |gyl "
0117 "Si ICI PU «ïdusseline de laineAékin orné ottoman
et Se fait en marine, blanc
et nofr fi$ ftf v.

Le, • • • y r. 6m ém

êimmisohs
niestufle,plîsetentre-deux AAf y
valenciennes. É3 combinaison.. &j} w

OUû ttTC broché soie, 4 jarretellesIlU ll-M. F& garnis guipure QQf
et rubans. Le corset ''

Elégantes parures lingerie nan-souk fin, ap¬
prêt fil, jours fils tirés et bro- A ffi* f '
derie^main.-La chemise jour £, Q

g La culotte assortie 26'

»îi^ls parures nansouk, apprêt
| fil, jours et broderie main, ..

'f La chemise jour & | "^ La culotte assortie 2-t '

| EléBan^8 parures nef brodées
1 main, belle qualité. Se fait en ciel,

rose, ivoire et chair. il 5*
'La-chemise

4* La culotte assortie...... 42'

£0 ls mara^>o^t-extr?' °rn®sl°UyaaUX bULO rubans etboules bois
entièrement doublé soie. Se fait en
noir, loutre et nègre. CAf »

Le collet. ~.T. ''

pli FTfi chemisier organdi fin, ornésUIIXSO jours échelle et boutons
nacre. Se fait en blanc, chair,
rose, nattier, lilas. Le gilet... H OU

^ chapeliers "ct1
garnislarge ruban noirettous « 9fCfl)coloris mode. Le chapelier g i. ©Il

*0™ formes t" .n tré. beau
liseret et tagal picot noir et
teintes nouvelles. La forme.

dernière nouveau-
>e
f
»

rsi< Deux Série»®

crepe de chines™™
dées. Choix immense de coloris mo¬
de et noir. 1" série, largeur | ffif
100 c/m. Le mètre 1 ©

2" série, largeur 110 c/m. Le
mètre UtS

et SERGE soie pour
toilettes très élégan-gabardine

tes, jolis coloris
largeur 100 c/m. Le mètre.
tes, jolis coloris très mode, 33f
— Recommandé© —

loire CCDPP drapée pour robes, jo-
—— o LIT «IL lis choix de coloris
nouveaux et noir, largeur A°S|f
130 c/m. Le mètre. & $ "

TDIPÎÏTIfcir pour grand tailleur,
l IlIliU I IWL très belle marchan¬
dise. Choix considérable de coloris
mode, largeur 130 c/na. a g-f ..

Le mètre Ou '

E"û 1 ! H 8M £ coton, apprêt soie, tou-bULILRlfl. tes nuances nouvel'

1ûf
tes nuances nouvelles

et noir, largeur 100 c/m. 43 f$f
Le mètre

PûmûB CTC sur mesure pour
laUIfirLEllO Messieurs, belle dra¬
perie anglaise, forme mode. AAAf .

Exceptionnel. Le complet... fcsZ.1#

CfiBBI BKfDC Richelieu, chevreauàUULBltrfà noir, bout verni, talon
bottier, forme mode, du 35 g"
au 41. La paire y©
nftTTrç à lacets pour Messieurs,
OU 8 I ï*0 chevreau noir,bout verni
ou tout box-calf noir, forme mode
avec claque courte, du 39 "SAf
au 45. La paire 70f ))

OnTTCÇ forme Derby, box-calf
DU I B Lu jaune 1" choix, forme
américaine très chaussante, article
recommandé, du 39 au 45. @Cf

La paire @0
piqué blanc belle

_ , rme p
bonne confection. Le col......
cols qualité,'forme pointue £f| Q

devant plis, cellular
Il si L ils B^LÙ blanc à rayures mati¬
nées ou percale fine, rayures cou¬
leur, encolure 36 au 42. 4j A n

La chemise I O Oli

faisie, du 36 au 42.
La chemise

corps blanc, devant
^

res

i7f
chemises uni" à rayures fan-

iETiiy OROT psille Canton bordé,J LHIT "DAn I galon avec C fr «|
inscription. Le chapeau © OU

En paille fine belle qualité, ga- *§f
ion uni. Le chapeau g n

D A WTAl flMV pour M.ssi.urs,jo-rftn I RLUlia lie iraperie AFf „

fantaisie rayée. Le pantalon d 0
ïrèsbem vetements gabrr
perméabilisée, beige, for- A®BJf
me mode. Le vêtement... £, © «1

dineim-

»

Pfl-CTKlMEr>C touriste, pour gar-
tillô B IlIflL'V çonnet, e* très belle
draperie anglaise, nuances olive et
marron. | a Af

Le costume de 10 à 15 ans... ! | & w

culottes rfnrnnet'
La culotte..

gauts P°Ur Pame.s' ?atin fil .bellequalité, iroir, blanc, Cham¬
pagne, gris et suède, 2 bon- Af.a
tons pression. La paire Ç Qtf

gâiits ^our ^am®s® „tis,s,u hnitation peau de Suède, blanc
rs, bagi

noires. La paire.
et couleurs, baguettes brodées g?f

e Q »

ombrelles surah 8a?on'noirvert, marine, nègre
bouts os, "

manches mode. L'omhrelle
et violet, petits bouts os, 21r

D h C mousseline, noir et cuir, se-
PHu nielle double.
La paire ? 0 DU
fi q coton tissé noir, belle qualité,yid article d'usage.
La paire i SIS

B <r»TT re à lacets pour enfants, ehè-
•SIS i § Lu vre noire premier choix,
forme,nouvelle avec talon.

23 à 27 28 à 31 32 è 34

PAUnTirQÇ paille écaille, formeOAnU I l.'LnO mode, pour mes¬
sieurs et jeunes gens.

Le chapeau y f D
En paillasson fin, petit bord, i Af
garniture soignée. Le chapeau. BU }
n fi |l ft rb a d'origine tresse fine, ga-
B M FI A KfBA Ion jersey soie AAf
uni ou rayé. Le chapeau... & @ "

fètPAUFT"ÏTÇ pliantes, hêtreDLV'AilL I I Lu verni, roues fonte
de 10 c/m.

Tailles 0.60 0.70 0.80

3 30 ll'so 13 80
eau de cologne « Princia »
qualité supérieure, 70* garantis.
Litre l/21itre 1/4 litre l/8environ

1830 980 580 370
NOTA. — Ces prix s'entendent taxe

de luxe comprise.

brosses fin perforé c

DHÛBI&STÇ coiffure, 2 épingles, 1
rMilUïltO barrette fantaisie,
demi-blonde, similis fins. <| «

La parure S B DU
monture os

t ou cellulo à
grille, 4 rangs soie blanche {fou
extra. Au choix 1 qSJ

vaporisateurs ùl^ot
ture col de cygne, balle tom-
bante H #11

pâpetehie bordeaux"°dessa'50feuilles doubles pa-
* dou-

3f6q
pier Alfa extra, 50 enveloppes dou¬
blées pelure de couleur.

La pair*. 28' » 38'» 34' » i

Au choix

I* f* S S £ ^ de lettres> 500 folios pelure
IsUfi ieiO extra, répertoire 36 A fg*«
pages. A profiter...... ...... H g||
il AIIBfàÇ c®î"tes postales, couver-MLyyilsd ture simili cuir gros
grain, couleurs assorties, décor
fleurs aérographe.

p,ar 16 20 pj? 11f60

fôrme aumonière, fond ca-
vour, peau souple chamois,

intérieur moire, serti peau, J! §|fg««|
fermoir doré. Exceptionnel yU
sacs

porte-billets intérieur pa¬
reil, grande poehe secrète. {

Le porte-billets sïf fil
a AÇfilDÇ « Perfecta » argenté en
ÏB AOU lllw écrin cuir, intérieur ve¬
lours, 2 étuis nickel, 12 la- { M f
mes. Prix I ^ @9

» en

80
| fi M PÇ de rechange « Mitchell » enLAElIluv véritable acier de
Sheffield. Le paquet de 12 .

extra.
rie

véritables
« Tattoo », mouvement

ra,garantis 2ans, sonne- A Afg»
à répétition. A profiter.. ^ Il

reveils am'ricains>

valises pô■^le"ilab-ls, 8,1 fibre,
coins renforcés, 1 serru¬

re de sûreté et 2 crampons cuivre,
poignée mobile, 1 châssis.
60 c/m m Af .v 70 c/m fifif»49 » La valise 64 »La valise.. » La valise

Dirvri CTTCC grand luxe, pourDiIiIULE.1 I LO homme,routière,
cadre brasé, filets or, jantes acier,
roue libre et frein sur jante arrière,
pneus de marque. A £§ j? f y.

Complète »

bicyclettes
gne, cadre brasé, filets or, jantes
acier, guidon anglais, garde boue,
carter et filet garde-jupe, roue libre,
frein sur jante, pneus de \\
marque. Coçiplete 7w9

TIRBBDETC v*l°s» h-ès sonores,
I llflESnlLO entièrement nickelés,

45065 »/-.
Le timbre..

porte-serviettes àpatin>
bambou, verni naturel.

Le porte-serviette.. :

façon

s'sg
o A Ml ET D C Lucetle- rotin et paille
r AWltn5 fantaisie,grande éfre
taille. Le panier O ©Il
rfiVfDO moquette Jacquard,
rli I tlnO 79x135, franges, AQf ,
très jolis dessins variés. Le foyer &, «g "

DACCIIICC ferbattuétamé,article
15 Awv ! il t^ fort,diamètre
36 c/m. La bassine 11f
fâuteuils ad^l?i?c^i,ver-lst^'a.11très joli tissu fantai¬
sie, façon soignée, avec ou sans fran-
ge» au bas. 4 QAi »

Le fauteuil 1 Jll »

I ITC c*n^r®s» Ter verni émail noir,Ll I v sommier coutil gris à rayures,
matelas en kapock, traversin plumes
très bonne qualité.

Tailles : 80 c/m 90 c/m
Le lit
Le sommier
Le matelas
Le traversin

445'» -120'»
-lOO'» HO'
-l-IO'» *i 25'»
20'» 22

.sarim 5 casseroles ïiïl
ne blanche à feu, poignée et eercle
étamé, du 10 au 18 c/m.

La série &

services ^ Sceaux, porcelainede Limoges, composés
et 1 plat, décors

semis fleurs. Les 13 pièces.
de 12 assiettes et 1 plat, décors 1458

109, 111, 113, Cours Victor-Hugo — BORDEAUX
MARSL.UNDI 22

,.,oc•••«•••»•••••••••••

NCVVEAVTÉS DE LA SAISON
.

• A!TlCTIIf3CC tailleur eu très belle :
- ut'w I UiiîtO serge pure laine nôir :
t et marine, jaquette mi-doublée, deux :
• modèles. 4 flfl! »
: Lundi, le costume IUM
î tsfïfTIl Sfl CC tailleur en gabardine
: tlJO I U Ni LO pure laine noir, ma- ;
: rine et couleurs, jaquette mi-doublée, ;
î ornée piqûres soie. 17flf » -
: Exceptionnel, le costume.. I IU :
: nADCP nouvelles en serge souple ;
: nUDtO pure laine noir et marine, ;
I jupe panneaux plissés très J /Iftf « ;
: mode. I^t robe i "tU
• ——————■——— ■ ' -—1■ <
• ffîiftDITC crêpe de Chine tout soie !
• ïîUSfco noir et nuances nouvelles,:
• corsagemotif broderie soie. Qfâf ^ !
: La robe... ;
nCII^UfllDC crépon gaufré, teintes :
rtlURUlifO raoae, garnis crepon

1680
• HAÏ CTflTC tricot laine fine, pour^
: nILC B U I O dames, grand revers
: bande grattée, toutes les CÇf yy
I nuances et noir. Lundi U &

• •••••—••••••••••••• •

— Nous avons le plaisir de soumettre à la bienveillante attention :
de notre Clientèle quelques articles de notre Catalogue d'Eté,
qui n'a pu paraître encore par suite de retard à l'impression.

■ VOIR NOS ÉTALAGES LUNDI

gabardine tie, qualité
mandée, largeur 130 c/m.

Le mètre 29501
••••••••o,•••«••••••••••••»oe«eo•••«••c*•••••••••••«••••••••••••••••

• ••••••■ • ••••••••«••••«• fi««cat9**tO*a ••••••••<>••• ••••••• ••••••••<

TRÈS INTÉRESSANT î S PnCTHMCQ flll«ttes, robe et ja-
casaouins-chemisiers 1 | laine, nattier etSeige, très belle façon,
en crêpe de Chine tout soie belle qua- ;
lité, ornés plissés et jours, nuances S
mode, vieux rose, pèche, | •

))

opposition.
Le peignoir .

Z beige etmaroc
* rûiîCAf4^^ crépon anglais impri- •
Z uUnùAulLw mé, deux dispositions ®
î grand teint. »

Z Le corsage U oU 2
! coibinaisons-tu.p°nlavabPe! i

plis et doubles 2

31 >i

2 jaquette doublée simili. A M
2 Le costume, 6U c/m OaT
2 Et 3 francs par taille.
2 fillettes, en très beau jersey

laine, cerise, sable, canard I
et beige, garnies piqûres il Af
soie. La robe, 60 c/m

Et 3 fn

))

francs par taille.

• CSTDOC rayure tennis couleurs et
• * 5 L H l) L fantaisie, pour tailleurs, der-
2 j nièremode,largeur 130c/m. J| f»» ;
2 : Le mètre fa :
•

o , I III I 4

S • «« mp |f belle qualité, pour bloifses *
Z | UllUL et lingerie, toutes nuances, l
l ivoire et noir,largeur 90 c/m. | A -*>- :
; Le mètre \& fO .

: Anrnr Annam, d'origine, tout soie, :
l li Fît IL qualité supérieure et brillan- :
Z te, pour robes élégantes, toutes nuan- :
Z ces et noir, largeur HOe/m. 39' »

: 131

Le mètre

garnies trois rangs
jours.

Très avantageux

• riîî§ § SK'AQ autruche, garnis choux 2
2 UUL8.Eg.no ruban, toutes nuances Z
Z et noir. 4 Of"1P •
2 Lundi, le collier BUfD:

IBIPBHA9C popeline soyeuseJUl UElo gris, évêque
volant plissé plat.

Le jupon

noir,
marine, grand

1Sf75 I

C A fÇ pour dames, en taffetas noir.
jKuu fermoir double.
Exceptionnel, le sac..

jupons
; dés, nuances
; Le jupon...

satin tout soie, modèle

••••••«••••

élégant, jours et pois bro- 2
es mode et noir. 32f » i

•••••••••■•«••••••••••

A H A Q autruche, avec glands de soie ZDU Ao mode. Se fait en noir, blanc, 2
nègre, castor/, sable, gris, Champagne, 2
marbré. AQi '

Sensationnel, le boa " \

TU A D C A IB V chapelier en tagal, pi- 3
UI1AlCAUA cot bordé, garnis taf- 3
fêtas. Se fait en noir, nègre, sable, 3
nattier, chaudron. 9Ûf n '

Le chapeau &U ;

pour blou- j
ses et peignoirs, jolies j

dispositions, largeur 80 c/m. '
lmnette

;pos:
tètr<• Le mètre..

| rAIB¥ PAI C souples en natté d'Al, Z
Z i flUA'uULo saceblanc,très 4U» 3
; soyeux. Le col—: S vîu ;

2 LE MÊME, en natté mercerisé, Q^a •
• blanc,beige, horizon. Le col.. fe •
•

D A D A n iC deux brins, montés sur Z
Z s AnAUltJ motif plume, très mode, •
; en noir, blanc, nègre et beige, û^aa 2
2 paradis U 3U •
•

26 Mars : EXPOSITION DE NOS MODELES HAUTE COUTURE

SOURCE des RUBANS
TÉLÉPHONE 23-71 KOKMEAUX — 2, rue Sainte-Catherine, près l'Intendance — BORDEAUX , TÉLÉPHONE 23-71

Actuellement exposition générale
iSHAPEAUX garnis (Modèles de Paris) BLOUSES RIASITEAUX RU8ANS,

CHAPEAUX D'ENFANT POSES BOAS, ECHftRPES FLEURS, PLUMES
CHAPEAUX DEUIL PALETOTS LAINE CEINTURES DE CUIR GANTS, VOILETTES|
GRAND ASSORTIMENT DE PARURES D'ORANGER VOILES POUR MARIÉES. UNIS ET BRODES

Sa Ghis Parisien
103, cours d'Alsace-Lorraine
BORDEAUX

RETOUR
de PARIS

jolis

Chapeaux
MMES

et FILLETTES
EXPOSITION DIMANCHE 4

et LUNDI 5 AVRIL

A V- = VOITURETTES
et

baby
MONO, tout équipées,

243, rue Judaïque, Bordeaux

tasMUES ne FRANCE
BORDEAUX UÉCLiLUÏE du LUHDI 22 ZMCjA.B.S 1920 BORDEAUX

EXPOSITION GÉNÉRALE
ISIPHU en tussor naturel, volant i ffvv
uU§ Ura plissé et jours.. Le jupon I 4 "

PS OIBCC" himono. en crêpe de ChineD L 0 U OL belle qualité, tndtils jours genre
main, blanc, noir et nuances mode. QQf Cf|Le kimono ZO OU
Le même, en voile de coton 1 Of 90

P A Q â fil 88 S y *orme nouvelle, en crêpe deL» A U II y U 8 il Chine noir, blanc et nuances
mode, garni plis et ruban ciré. Q r f «

Le casaquin U 0 "

Elégant chemisier r^e, "x
qualité, garni boules nacre et plis, ont r n
toutes nuances nouv.. Le chemisier UU DU

PFI/*yniR. ki 1110110 en beau crépon unirCBxS fil II g O lavable, col même tissu,
garni jours, toutes teintes. 3 *if

Le peignoir I / uU
PO M P 3 H Â S Ç û H nouvelle en voile de
U U 1*1 D18® « I O U Sv coton blanc et nuances
mode, ornée trois volants plissés n t f ro
et jours La combinaison Z4 DU
Lamême, encrcpe deChine,t. teintes 37f SO

combina!stntjupon lava bief
corselet à pointe, garnie motifs jours. En
blanc, ciel, rose, mauve, rouille. e\ q£^ r n

La combinaison L ô DU

pnrnr de Chine pour Blouses et Costu-
SB L. N L mes. grand assortiment 1 "7! r n

de coloris, largeur 100 c/m. Le mètre I / OU

TâlTirCrTliC n°ir belle qualité po r cos -! Al T 1. I Âù tûmes, largeur a rf ft
,00 Le mètre Bu "

M A EU ÇfllllC merc©"s® un^ pour blouses etllAliwUUit lingerie, en blanc, noir et
toutes nuances, largeur 80 c/m* Qi' / rLe métré u *5-0

CKTDfÈT Pour robes et costumes, enwLliuL. noir, marine, et toutes nuances
modes, largeur 1^0 centimètres. 1 ni «

Le mètre 8 L "

%l CT fiT BMi CM T heile gabardine laine, nuan-
y t 1 LÊIlufifi S ces mode, garni piqûres
soiu tamauie. j / qî «
Le vêtement doublé mi-corps.tn soie l*T0 "

PHCTIIMCÇ Marin américain pouruUO 8 U Ivi Lu Fillettes en serge marine,
col coutil, jupe plissée :
Tailles.... 55-60-65 70-75-80 85-90-95-100
Prix 391 »
Qualité supérieure 7S* >»

45J
&2*

52
92'

rûQTEIMCQ pour Garçonnets formebUu 8 UifS Lu américaine*, en serge ma¬
rine, col coutil :
Tailles,... 2 à 6 ans

serge

7 à 10 ans 11 à 13 ans

Prix... 59'» 68' 75'»

oni 1 irn Plumes d'autruche très fri-
b U L L S L H sées, glands' passementerie.
En noir, gris, taupe, naturel, blanc, f Qf "ir
largeur 130 c/m Le collier lu / 0

Elégant chapeau^a.r,u„ban'panne
(Voir au rayon nos modèles va- QQl Cf|
ries .... ..... LechapeauZu OU
A n a n r a 1 » ottoman brodé, pour Jeusaes
b n AI C A y Filles, coloris nou- «yf
veaux Le chapeau Z /
rn D RI CC mode en très beau liserc ou en
r unlîït.0 tagal picot. (Voir à l'étalage
notre assortiment noir et nuances I Qf r f|
mode) La forme. 23f » et I O OU
ET A kl T A IQ 8 ST Aigrette, composée de
f A8« 8 ASulL liuit brins. Noir et i S f «

blanc La fantaisie I 8 "

cd bset ka**ste hrochée, Irès belle qua-

Xos belles DD»IJATEÇ tout soie» dis
séries «le UÎlH W A I Uu positions nou¬
veauté, broché ou rayures, coloris dernière
mode. lr0 série ge série
La grande forme à nouer "| Of » s;

PUADCAIIY souPles« forme mode, enb H AI L A U À t eutremérinos rasé. En noir,
gris lonoé. beige, bronze, gris clair, galon
noir ou marine, pour Hommes et c "if «
Jeunes Gens Le chapeau S § "

Sériés cannes
Courbes, garnies in¬
crustations argent
Ta^r

pour Hommes et Jeu¬
nes Gens :

Droites, fantaisie façon
jonc et dragonne

7' 50 »

Cil891 iCRÇ Richelieu,, beau chev;OyULS&irlu acajou, dernière -jrt
nouveauté, du 35 au 40.- Prix / U

chevreau
f n

OfïBII ICDC Ricnelieu
UU U L1 L H u mode, talon I
du 35 au 40

Richelieu en verni, forme
Louis XV, "3 Qf «La paire / Z "

D A 8 fifl f| D A I box-calf acajou, cousu la-uALlVIUnAL çon main, du 39 OQf
au 45. La paire ô Z
Même modèle, coupe Derby. La paire 32'

))

n s p tailla soie d'une seule pièce, doubléOAb taflètas, fermoir écailline et ivoirine,
garni d'une jolie glace biseautée, nuances
noir, marine, gris, tête de nègre, QOf \v

Le sac uô "

»
lité, garni tulle, quatre jarretelles

assorties, façon corsetière. Nuances n r f
ciel, rose, paille et blanc. Le corset Z 0
PUC^IQC de nuit en joli crépon debnCBII fiuL ton nuances nouvelles, col et
parements teinte opposée. s Qf «

La chemise de nuit 8 u "

DriBTC-TRÊSP.R maroquin anglais >
I U sa I L, serli, intérieur double peau, patte
dessus avec grébiches argent, garni CCI \\
glace et poudrier, dim. 0m^0. La pièce 00 "

eau oe cqlqgne 80°y parfum re¬
commandé, marque FHIBEALJLT:

PETIT-PARIS
Bo',<leaul( Occasions du LUNDI 22 MARS 1920 Bordeaux

fORQFTr très beau cou,il ciel et r<>sc, garni dentelle à
ywrlr™ . pois et rul>an, quatre jarretelles, (orme mode,article solide. Valeur 22 fr. ,

Béelle occasion, Au Petit Paris, Lundi, le corset Ib / O
TARI I FR enveloppant pour Dame, percale d'Alsace.I n K>H_ s b. (Ta impress. couleur, garniture bande 4 Bfnn
fantaisie, manches longues.,. Kn pr«>flter, le tablier 1 / «SU

AU RAYONDE LAYETTE
pA RRÉTQ molleton pour mailloler et pour tond de ber-WnnnCiO cean, piqués et bordés, article douillet, of

Sans précédent, le carré O BU
RAYON SPÉCIAL TROUSSEAUX ri LAYETTES

TRIPOTINIT pure laine décatie, pour costumes tailleurI SXIV/%^ 1 IIX Ci largeur 130 c/m, toutes teintes mode
manne et noir. Valeur réelle, 50 Ir. OQf ^ET

__ A saisir, le mètre O s? /£>
mouchoirs assorties. '

Lundi seulement, la douzaine O 75
RflTIQTF blanche très soyeuse, pour belle lingerieI lu s I» fantaisie, largeur 80 c/m. >ïf E7

A profiter. Lundi, le mètre DU

ARTRCI.E DE TRAVAIL. '
RI ni IC^Q p°ur Epicier», grand col, tissu toile d'avionybVUv&O garanti pur fil indéchirable. Valeur 54 fr.
Tailles... 100 110 120 cadet 120 130 140 150 homme

La blouse 22'50 24*50 26'50 2"3'50 28'50 JO' 32'

sans

14

UTQTFQ Cuisiniers-Pâtissiers coutil course,
m ilo» i c.o apprêt, qualité extra, garantie à l'usage :
Tailles 4 5 6 8 30 12

La veste.... 23' 23' 23f35 24'*35 25' "35 26f,35 26' 35
La loque assortie, toutes tailles 2'50

O ■■ urffe/a e QCQ pour Hommes tissu toile d'Alsace, impres-O ^.Swa ly&>u sion de Mulhouse, .grand teint. ^ jb f {r%f\
Exceptionnel ce jour, la chemise B ^ o»U

Le CALEÇON assorti, toutes tailles -| -| ? »

bas de soie véritable pour liâmes, maille
forte, article d'usage, entrée, talon

pointe fil. En noir seulement. J T «
Exceptionnel, la paire I J "

n a i| T C Suède, chevreau de Grenoble, qua-
uAN I «J lité extra-fine
noir, beige et gris mode.

Pour Dames, la paire

1/4 litre 1/8 litre

6'25 3'9Ô

boutons pression

! 0f 50

Elégant tailleur
ou noir uni. ceinture et boutons mode, col
piqué blanc," jaquette doublée mi- f Q rf
corps Le tailleur iZu "

tailleur en cli.eviotie • ë."s»marron, çoir et marine.
orné de poçiies et boutons, jaquette Q nf \\
doublée mi-corps Le tailleur OU "

A M T C A i I Pr ea gabardine beige,
171 Ara S LAU rorme nouvelle, avec orl «
ceinture et coulant Le manteau 00 "

ÛLQ Fillettes en tricot pure laine,fly D Lo nuances mode :
ailles *2 à 4 ans 6 à 8 ans 10 à 12 aus

Prix 30f » 351 » ~39f SO
Même genre, pour Garçomiiels.
Prix 35' » 39' 50

r AMTC taanés véritables, qualité de 1er
oAsti S u choix, piqués sellier, 1 bouton
pression, nuance tan. ft

Pour Messieurs, la paire ZU "

fiHuni CTÇ vestons pour Messieurs,
UU fît a L L i O belle draperie fantaisie.

I60r »formes droite ou croisée.
Le complet

PÛiHPI LTÇ vestons sur mesure, pourbUiilr LL I O Messieurs, belle draperie
unie ou fantaisie, formes droite ou croisée,
façon mode : .re sAr;e <)0 série
Le complet sur 1 erie

mesure 250'» 330'»
belle

gabardine kaki ou réséda, avec
ceinture, coupe et façon parfaites. Qf|f|f

Le raglan Z Uil

n a ni fi RI O pour Messieurs, en
SIAuLAno

pour Messieurs, en zéphir
UflLIilluLv fond couleur, belle qualité,
dispositions nouvelles, devant
plis, sans col La chemise 12 »

Litre 1/3 litre

~22' >» 11 5Q
C fl V fi 4! iialb Soap, pariums assortis, en
5A VUN pains ronds j>ros modèle. Qf T C
marque BIETTE. La boîte de 6 pains u / 0

VAPORISATEURS et cylindri- nfi r
que, balle de côté La pièce Z /u'

t)° forme flûte balle tombante. La pîèee 5'9©

L D H à! f* L Ç caoutchouc rouge, for- | x H CLrUilULO me ovale.... La pièce 1 ■

BQÏTESpa>LKLVV^I "R^.
tenant 50 leuilles beau papier anglais uni
ou bâtonné et 50 enveloppes bieo- nf | rt
lores La boîte Z I U
f'AD^MTIIûC t,c cheminée trois piè-
y A SB Psi 8 UîaL ces : Pendule et Vases,
socle marbre de couleur, sujet : t! FLORA&-
SOIV " ou" PECHEUSE bronze imitation,
mouvement quinzaine à sonnerie, Q Q C
gar. 3 ans sr facture. La garniture 3 pièc. ZOO »

83, 84, 88, rue Sainte-Catheriue (Place Saint-Projet)

Mise en Vente des NOUVEAUTES D'ETE
Assortiment considérable de CHAPEAUX pour fillettes nfftr
et entants, formes nouvelles en tagal, toutes nuances U vJU

Toutes les FOR8VI ES haute mode en tagal. tagal picot, g f nr
liserc, ri., toutes teintes, 20' »• 15' »> 9' 95 et U 3u
EMPIECEMENTS empire pour chemises en Valsn- |f Qr
ciennes et genre guipure 3' 95 et . I

Pour BEBES : Béguins, Charlottes, Jean-Bart, Directoire,
Robes nansouk et broderie, Pèlerines et Robes de baptême
Burnous des Pyrénées, Cache-Maillots, etc.

ls concurrence

prifrij américainnLvLlL nickelé; forte sonnerie intermit-
THE TATTOO
ï sonnerie intermi

tente sur timbre arrière, garanti un OOf Rfl
an sur facture.». Le réveil OU
|| il b rjjr porte habit cadre bois re-lïri.ALLLI 8 L couvert toile simili cuir,
serrure et crampons américains cuivre,
poignées métal : 60 c/m 65 c/m

La mallette 36'» 40' »

CORSETS HELDÊ brevetés
les plus beaux tissus, ia meilleure coupe, sur mesure

AU CADUCÉE, 143, rue Sainte-Gatherine, BORDEAUX

ARITAINE
EOROBAtiJi. — 24. 26. 26. 30, rua Satnta.Caiherina. — SOROBAUX

1920

GR ANDE EXPOSITION
Des DERNIÈRES CRÉATIONS de la SAISON

Eo COSTUMES TAILLEURS, ROBES, BLOUSES etMANTEAUX
o rnnr 3 fiSSlilC haute mode, garnies ceinture et broderies. g S frobes sehtab Lh\\i t

_ Réclame |J9
CQSTU ÎVIES TA 1L LE U R GABARDINE tons coloris". Réclame 8b51
MANTEAUX DEMl-SAIS0H Suies nuance. .. .'".^.'.fî.^.'../. Réclame i
ELEGANTES BLOUSES CREPE DE CHINE, tous coloris. » JÊ HS"I'

Réclame

WAGONS-RÉSERVOIRS ÉMAILLÉS
CONTENANCE 180 HECTOS

vasiuics et uv^btes immédiatement sur ran& à Bordeaux. — S'adresserROBERT, 175, COURS SAMT'LOUtS. BORDEAUX

TOUT L'AMEUBLEMENT
Prix incomparables

PALAIS DU MOBILIER
.10-32, Rue <lu Mirai! 30-32

PLUS DE CHEVAUX POUSSIFS
GUÉRIS0N certains ds la POUSSEet des TOUX REBELLES

Poudre Delarsre
40 ANS DE SUCCÈS.- Dans toutes Pharm. Là Botta 6 Ir,

Laboratoire E. VEMDEL, Spéc. Vêtir,, 61. Rue de Vangirard, Paris. J

PALETOTS TRICOT LMIIE coîoriJ"r!m§e...?*" "°Réciâm® 75
draperies anglaises, de 4 à 14 ans.norfqlks

ivïARÏNS À IVI ericAIWS
Réclame

belle cheviotte ou serge.
Réclame j

AftOTII^ire* pour HOMMES sur belles draperies, lorme droite ou croisée, a a Mfi iaJ S'i/il coupe mode Réclame S 1

veteivients^ lorme il • Déclamé 12©
PANTALONS Réclame GILETS FANTAISIE croisée. Réel!" 65r

IMAGASIN VERT
OCCASIONS Luiidi 22 Mars 1921 «s»

PH&fflASiE DES GALERIES ..

pastilles para 4 'ka
calment la toux. S

POTION KALftfl 2' 50
PHOSPHO beef. Vin tonique 7! 50
CRÈME FIOROSP v k'-M- î!;'!f

Bandages a ressorts 6',l«s, 8 5G261
— sans ressorts 15'. 20f et 25'

Ceintures élastiques.. 12'. HSf. 20;
Corsets élastiques. 50', 66', etc.
Bas à varices..... 42f, 15', 20'îv22'
Appareils pour chutes de matrices,
varices, varicocèles, hydrocèles.

Cabinet spécial pour hommes et
femmes.

Grande variété d'appareils aux prix
les plus réduits,

CREME FLOROSE ] G*, M", 2'5O
Par poste : P. M., l'SO ; G. M.'. 2'80

«T. X7"-^.OECJE33EL
85 et 87, rue Sainte-Catherine

m ni! H I'otl"I)a<ie pour laI U LS lî ITI iiuérison radicale dos
Eczémas. Démangeaisons,
toutes Maladies de la Peau.
La boîte. 2 fr. Par poste. "2*30

s O DO M O R H U OL e
ilêpuratif O ))

QUELQUES PSÎJX D'ARTICLES DIVERS
. s -Va. -v>» .. 7: iilno il a 1 i r t f.iBorax pulvérisé..

Saie
(/raine de lin

U kilo 3' »
Le kil» Jr »
Le kilo 3f »

S-'arine de lin Le kilo 2'j»0
Farine te moulardeLe kilo 5'»K>
Pâtes et Pastilles à la go®me 125 g.l'iiu

PPÎrVfiinit» ehbean tissu éponge lavable, toutesr&iyuuu nuances mode, grand col et QRf »
parements.,.,... Le peignoir Oo "

Grand Chapeau
mode, ponr dames et jeunes filles. La i orme i "

Elégant Ghemisier
ces mode, garni jours et boutons. QÛf w

La blouse OO »

aîles ventouse, avec pied raphia,
F tHiluloio toutes teintes. Oi OR

La fantaisie pour chapeaux b Lt}
Frilltc pommes, toite cirée,avec feuillage Of C C
FI Itllo couleur. f.a fantaisie pr chapeaux b VOen voile de coton blanc ou rose.

^UUlIJIilaldUu jours main, façon lin- OCf 7C
gerie La combinaison «U I «J PstïpfRt Pour dames très ample, forme nouvelle,

t ttiClUl en belle laine douce, noir, blanc et co¬
loris mode, grand colmarin ou col écharpe. COf ..

Le paietot Ob "
TûfïlïP en paillasson ramie glacé haute nou"

veauté, garnie gros fruits célo- OH1' »
phane. couleur et noir. "
Rppfnn baute mode en taffetas doublé OQfDiulUIÂ paille raphia brodée, ctmlenr, noir "

fichu Marie-Antoinette en très belle
MU do111 o, laine, noir, blanc et teintes 0|f en
mode au choix b 1 JlJ

KûhpQ pour fillettes en belle laine tricotée, nuan-JLtylJOo ces vieux rose, nattier, jade rayé QOf u
blanc La robe, de 2 à 10ans Ou »

Powifo pour dames, peau glacée qualité garantie,Dallld en blanc, noir et teintes mode, f h f ..
2 bouton» pression La paire I t? "

Les plus beaux modèles de Robes et Chapeaux j
pour fillettes, avec les prix les plus réduits, se 1
trouvent au MAGASIN VERT.

PQTlf Q pour dames, fil armure belle qualité, noir,UUll&o blanc et nuances mode, 2 boutons /, f n c
pression La paire n? bu
Qr*n porte-trésor enir, façon maroquin anglais,dut» serti, intérieur peau, patte au dos. JQfT T h S ï » P enveloppant pour dames, eu belle per-IClAJIluI cale imprimée, grand teint,-f Qf RQ

manches longues Le tablier i OU
HCPtfln en Paille picot, 5 bouts, noir et toutesDi GiUil nuances mode, modèle 'très 11fO^
coiffant. La forme il bit

CuVflff'C monstres, marque Bertin. qualité sur-
Oo f UHo fine, parfums assortis. If En

Le savon I JU
La boite de 6 savons Sf 7S

VENTE
RECLAME

DE NOS

PRINTEMPS- ETE
LUNDI âS Mars et jours suivants

POUR HOMMES
JEUNES GENS

ET ENFANTSCOSTUMES
lre Série. COSTUMES fantaisie pour Hommes, jolies s nftf
dispositions, coupe mode très élégante. 225', 1 85'ôt 5 OU

2® Série. COSTUMES pour Hommes, article solide, ocf
Réclame.... i4Q', no'ct yo

3® Série. EXCEPTIONNEL et pour Lundi seulement, i "1 rf
COSTUMES pour Hommes, serge bleue et noire.... 8 /0

4e Série. COSTUMES fantaisie pour Jeunes Gens, 13 à i nnf
18 ans, forme nouvelle 1 95f, 1 5Ôf el «ZU

5® Série. COSTUMES pour Jeunes Gens, 13 à 18 ans i OSf »
Joli choix de COSTUMES SPORT toutes formes, pour Hommes, depuis 141©'» î — pour Jeunes Gens, depuis 09f 1

tissus spéciaux et coupeurs speciaux pour vetements a faire sur mesure
Uxre Visite ^ nos Etalages s'impose

6« Série. COSTUMES pour Jeunes Gens, serpe bleue i rnf
ou noire / Reclame. TJU

7' Série. COSTUME Sport lantaisie, de 8 à 15 ans 45'»
S» Série. COSTUMES IV'orfolk, tiasu anglais, col revers. T Qf
forme mode, toutes teintes 39' et * O

9* Série. COSTUMES Jersev, teintes modes, de 2 à a-lf
«ans 45' et 0/

10* Série. MARIN serge bleue, 3 à 12 ans. 39' et 69f au-dessus
CULO ETE serge bleue, 8 i> 14 ans, 1 O*90 e' 1 4' 90

AU MAGOT
RÉCLAME DU LUNDI 22 MARS 1920

COSTUMES taiileur, dernier genre, façon
soignée, jacquette longue en belle serge, en bure
en lainages fantaisie couleurs, noir QCf
et marine, à. wU «

CREPE de Chine très belle qualité, très
brillante, coloris mode, blanc et ifil'OH
noir, largeur 100 c/m Le mètre IU 3U

JUPES tailleur en belle serge noir OQf «
et marine, à Oîï "

Elégants MANTEAUX CAPES ÛQL u
en bure ou tissus anglais «w "

BLOUSES élégantes en éolienne, OQf \v

grand col, toutes teintes, à», "

JUPONS en satin souple, garnis OQf
plis et points à jour, à uO "

satin tout soie, prrobes cérémonie, 9 KL
toutes teintes, larg. ICO ç/m. Le mètre &J
crepon, pr® laine pour corsages -J Pf Q'fi
et ro bes d'intérieur, larg. 120'110. Le ffièt. I y **1»
DRAPS toile demi-blanche, fil
extra, sans coutures.
Le drap de 2m20/3B125, à
Le drap de 2»/3m, à

et cotou
f u59'

49'

CQSTumcS tailleur en lainages fantaisie.
gri&aille en serge noire et marine.
Série déclassée, à 59r »

GABARDINE et TRICOT IN E
laine di

120/130.
laine decatié,"coloris modes, largeur QOf'

Le mètre »

SERGE pure laine décatie. 9Rf «
En nôir et marine, larg. 140. Lemètre v1*
En noir et marine, larg. 140. Le mètre 32f »
En uoif* et marine, larg. 130. Lemètre 25f »
En noir seulement, larg. 120. Lemètre 1 31 00

DAMIER noir et blanc pour ro- -J Jjf Q f|
bes. largeur 140 c/m Le mètre 1^ OU
DRAPERIE pr costumes d'hommes, QKf v\
en mélangés, largeur 140 c/m. Le métré Uo "
En serge, marine et noir. larg. 140. Le mètre 4-9f »

PARIS-BORDEAUX
coars Victor-Eago, 146 RECLAME DU LUNDI 22 MARS 1920 148, coars Victor-Hugo

ROBES pour dames, forme droite, façon
très mode, en jolie toile de laine 1/1 Kf \\
marine et couleur ifrJ »

paletot tricot pure laine, toutes teintes,
grand col et bas orné rayures cou- Ojlf \\
leurs ou "

CORSETS en bon coutil écru. forme nou¬
velle, haut garni broderie et nœud 1 Qf Cff|
ruban. 4 jarretelles xù JU
bas. fil mousseline pour dames, talons etsemelles renforcés, revers doublés. 6l 50noir et cuir La paire
COMPLETS
Gens en jolie dr
coupe mode, façon soignée. Ce jour

pour Messieurs et Jeunes
))Gens en jolie draperie nouveauté, Î201

chemises pour Messieurs en beau zéphir
rayé, devant a plis, dispositions nou- J Kf «
velies. façon soignée U "
GILETS pour hommes en coton jumel,
maille fine, demi-manohes. Ef

En réclame U &U

CHAUSSETTES pour hommes en fii
mercerisé noir et cuir. CfCO

La paire J J U
JEAN-BART pour Gareoùnets et Fillettes,
lond boule, lorme nouvelle, bordée, Cf ..

garni ruban soie, côtelé marine J "

eueubles
BUFFET massif a colonnes, OfiCf \\

4 portes, labrication très soignée OÎJ J "

S SOULIERS Charles IX. chevrette ha"
vaue, Jorure mode, petit talon pour enfants

chambre bambou, composée d'une
armoire, une porte à glace, 120 X 66, 1 lit,
1 table de nuit, 1 table à toilette. Q Û PU \\

Les 4 pièces 2Î JJ "

lit bossier rond, iaque noir
liera 2fj millimètres.
Largeur 115 c/m 125 c/m
Prix....

pil-

145' 1 7C
literie comprt bGii sommier, matelas
lainette grise et traversin plume. 295' »
lit-cage 1res bonne garniture, article
soigné, coutil gris.
larg. 80 c/in 90 c/m 100 c/m 110 c/m 120 c/m
Prix 1 35'» 1 45' » 1 60'» 1 75' » 1 95'

LESSIVEUSE tôle galvanisée à lond plat
agrafages doubles.^N® 3, contenance ^Q' ))37 litres En réclame ce jour
Fa même, n° 4, contenance 46 litres. A C

En réclame ce jour
É

»

LESSIVE qualité supérieure « La Gerbe
d'Or », pariumée à la violette. A.f Cl)Le paquet de 1 kilo, ce joui: *»U

et fillettes.

La paire

Du 28 au 34

25f»

ipour €

Du 23 au 27

2Df »

BOTTES boutons chèvre havane forme
américaine, cousues petits points, sans
talons, pour enfants et fillettes.
Affaire hors cours. Du 23 au 27 Du 28 au 34

La paire 18f » 25f

GUIMPES tulle uni blanc ou noir, Of Ktfjj
avec col pour daines.. ^ %*13
CAOUTCHOUC pour jarretelles, bords
plissés bonne qualité, toutes teintes -Jf
"

.... ... Le coupon de 0B/0 Ifines.

TOILE (ie soie P°ur robcs et blouses, très
. ... . • » —*imètres» -*«■»*•«***

Le mètre
joli côToris, largeur 100 centimètres. 15150
CREPE de Ghine, qualité extra, pour robes
blouses et lingerie, teintes modes, 9Jjf \\
largeur 100 c/m Le mètre bU »
LAINETTE pour blouses.costumes et robes
d'enfants, grand choix de nuances et des- 9f7 fj
sins. largeur S0c/in. Hors cours, te mètre" » U

CONFECTION
Eliglll! ROBE Kk"™
gfiée, se fait en ttes teintes et noir.

souple, ornée vo-

169»
T A 81 | P**r grandes fillettes, uniIM'LLCUigJea tant, rayures Cftf
et carreaux, de 14 à 16 ans. g9I et D© "

TAI8 I £ U Q Ç b®11® draperie mélangée, tou-lAfiLLCUilO tes teintes et damier noir
et blanc, jaquette doublée, deux »formes. Le tailleur

rUÂP£<fillY élégants pour
UnArCAtiA dame» etfitJetf.es.

Le chapeau 38* 1936

ESANTEAUX-CfiPE rement
doublé, noir, marine, marron. fiHO

GRAND picot, nuances
CHOIX DE FORCES mode, 4

Ai okoix, 331 et B «J

PÂQ&niliyÇ 5Î KIMOWOS crêpe de
UAOAyUINO Chine.façon neov. »»
garni» plissé et broderie, ttes teintes. £,§$ "

ni flIICCC lainette fond blano im ETfQHOLUUOlO press. couleur, col uni D lill

PFl FRSIIFQ ou éckarpes marabout,
' ELlDIiILÛ blées satin, très beau duvé

35f»
blées satin, très beau duvet

se fait ea noir, naturel et taupe ragon
din. La pièce
pm 8 ou boas autruche, gri6, nègre,LULLILssù marine, noir et 25f »blanc. Le boa

CQftftBINAISON-JUPQM
s plis, noir
La combinaison

crêpe de
Chine tout

soie, garnies petits plis, noir et

PU?8 nTT£Ç pour daipes, très beau cotonuULU S I Lu blanc ou couleurs, Ûffl|#i
jarretières garnies rnban. . U

couleurs.

nfjDCC fillette», lainage uni ou écossais,
IIUDE.0 derniers genres. afljt ..

Le 60 ci" Z3 }}
Augmentation de 4>L par taille.

SOUTIEN-GORGE nationale,
blanc ou roso, garnis dentelle... fi SU

PnÇTIISflPQ tailleurs paur fillettes, robeUUOlUillLO complète, et jaquet-
ta davblée mi-earps. Le 70 ci" 138

pUiprilj de paille fine pour baby, formeuMmiLmU cloche garnis rul
sans inscription : 7f9Ô> 5f90

complète, etjaquet-
ps. Le 70 ci"

arnis ruban avec ou
——

qfqnLa lorme nue Ht

PANTALONSœ™' My-re-'I,on"

CASQUETTES^;
Vente aa rayon I08

drap fan A., forme

ét«'e5° 4f1q
SHANTUNG mètres.' ^ ,

bonw^> qualité qualité su p. s. apprêt J
Le inètre 6r25 "719Ô
fPPDfïÊS de soie imprime, pour blouses etbriLrU^ costumes, iarg. 85c|m

Tflll c 1,0 ,a'ue 80 cjtn, gr. choix8 UlLC. de nuances. Le mètre ^ yy
SI A TTC l)are lai a e. larg. 140, nuances mode,R A I I t marine et noir.

Le mètre oSH
r^HWDC I IT tuUe uni, motifs et entra-
bUUïnt'LII deux dentelle,
avec volant, gr. taille. Le eouvre-lit Tr8
nie mousseline line,semelle renforc
DAu noir et nuances mode. La paire 3 8U
PâQAPI IIIP hommes et dames, monturerflflfirLUil- paragon, poignée
mode, av«c petits bouts. Au choix

gants ,i'-p0ul- dam*s
et noir.

uni» et baguait*
noire, teintes fines, blanc /jffa r

a paira 4" 4S
P âpÇ à main dits Châtelaine, porto-trésor,dAuû et sacs tissu, dern. nouv. dilfftgtj
Exceptionnel, deux séries 811

L'ANTIEPILEPTIOUE
du 0e Charles SENAUX

Lauréat de la Faculté de
Médecine de Paris

GUERIT

l'epilepsie
et TOUTES les MALADIES

du SYSTEME NERVEUX

Essayez-le... Vous aurez une
amélioration rapide.
Continuez-le... Vous obtien¬

drez la guérison.
Prix : 9 fr. !tO, plot port et enbalbge

Laboratoire du Dr SENAUX,
5, rue de Belfort. Rennes (I.-et-V).

AU DEMANDE bons tourneurs
Un robinettiers. — 2i(i, rue d-e
BègJes, 216, BORDEAUX.

AU a une loco « I.ANZ » n" S,Y > ■ foyer carré, timbre 10 k.;
machine neuve ayant fonction¬
né un mois. Société TELLUR,
12, rue Rivais, 12, TOULOUSE.
unie nmcft rails 9 ini. 500liUlL U DU disponib. région.
W.EITZ, 1, r. Guipoe-Brochon, Br

1 chambre ou 2 meubl. av. cui¬sine demies Nansouty d.mais.
tranq. Eer. Finite, Ifcvas, Bdx.

TUNMER
96 et 98, RUE SAINTE-CATHERINE

JAQUETTES
POUR LA VILLE ET LE SPORT
EN TRICOT PURE LAINE, 85 et 100 fr.
EN BEAU JERSEY, façon couturier, 110 francs

SOS MODÈLES SONT EXCLUSIFS ]
NOS BLOUSES blanches
FAÇON CHEMISIER, 40 fr. et 27 fr. 50

TOUT POUR TOUS SPORTS

x
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t


